Ceux qui profanent la fa- 
mille n’auront pas la paix; 
seule la famille chretienne, 
respectueuse de la loi du Crea- 
teur et du Redempteur, aidee 
par la grace, a la garantie de 
paix. 

PIE XII 



NOTRE FOI! 



TOTE 


NOTRE LANGUE! 


~ )n ne refait pas la societe 
tienne avec des remedes 
_ 3 iriques ou rrieme avec 
5 ® acrifices d’ordre materiel, 
efait chretiennes les so- 




par des idees et des 
lies. 


Mgr CHOQUET. 


29ieme annee 
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LE PROFESSEUR H. E. ANGUS ET L’UNITE NATIONALE 


EN FAVEUR D’UN CANADA 
B ILINGUE 

Respect de la volonte et du fait canadiens frangais 


VANCOUVER, — Au cours d’lin 
discours que le professeur H. E. An¬ 
gus de Vancouver a prononce de- 
vant les etudiants de l’universite de 
la Colombie canadienne de grandes 
veriies nationales puissamment de 
nature a promouvoir l’unite cana¬ 
dienne ont ete enoncees. 

En parlant des employees du ser¬ 
vice civil, le professeur Angus a de¬ 
clare que le renvoi des employes 
civils qui ne parlent pas couram- 
ment et 1’anglais et le franpais avan- 
cerait de beaucoup la cause de l’u¬ 
nite canadienne. 

“Les Canadiens de langue anglai- 
se, a encore affirme M. Angus doi- 
vent eviter Rerreur de tenter d’im- 
poser leur langue, leur culture et 


leurs idees au Canada fran^ais. 
Nous devrions toujours nous rap- 
peler qu’avant meme la fin de la 
vie de plusieurs d’entre nous, la 
population canadienne-francaise de- 
passera en ce pays la population de 
langue anglaise.” 

“Les Canadiens-fran?ais, a aussi 
dit le professeur Angus, veulent que 
ce pays devienne reellement bilin- 
gue. Ceci implique beaucoup plus 
que l’inscription de quelques mots 
de fran^ais sur les timbres-postes 
et que quelques mots a la radio.” 

M. le professeur Angus faisait l’an 
dernier partie de la commission 
d’Equete sur les relations federates 
provinciales au Canada. 


LA PARTICIPATION DU CANADA 


Opinion de M. R.-J. Manioln 


L’encyclique de Pie XII al’episcopat des Etats-Unis 



OTTAWA, —- “Afin de proteger 
les liberies qui nous sont cheres, li- 
bertes conquises par nos ancetres 
au cours des sept ou huit derniers 
siecles, nous faisons preuve de sa- 
gesse en aidant la France et l'Angle- 
terre pacifiques a Com bat t re les- at- 
taques que ces libertes subissent de 
la part d’Hitler et de la dictature en 
general. A 'moins que les nations 
democratiques ne reussissent main- 
tenant a enrayer-Ravance du bandi- 
tisme, il est a craindre que notre ci¬ 
vilisation tout entiere ne soit sub- 
mergee et que ce desastre entraine 
aussi nos croyaftCes religieuses. 
puisque la dictature allemande et, 


dans une mesure plus forle encore, 
la dictature russe ont cpmbqttu la 
religion sous toutes ses formes.” 
Voila le fait qu’a mis bien en re¬ 
lief, ces jours derniers, l’lion. R.-J. 
Manion, chef conservateur, dans un 
discours prononce au reseau natio¬ 
nal de Radio-Canada sur la partici¬ 
pation du Dominion a la presente 
guerre. Apres avoir evoque l’ascen- 
sion d’Hitler en Allemagne, puis ses 
conquetes en Europe centrale, le 
chef conservateur indiqua les cau¬ 
ses du conflit actuel. Puis il enumfi- 
ra les raisons qui ont motive notre 
participation. 


L’immigration des chomeurs anglais 


Protestation des Canadiens de 


naissance 


MONTREAL, — Les “Canadiens 


AVIS A LA COLONIE 
FRANCAISE 


Tous les Frangais et fils de Fran- 
fais, nes ou domicilies au Manito¬ 
ba ou en Saskatchewan: 

lo. qui atteindront Rage de 20 ans 
revolus entre le premier janvier et 
le 31 decembre 1940; 

2o. qui ont omis de sc faire ins- 
crire sur les tableaux de recense- 
ment des classes anterieures, 
devront se mettre D’EXTREME UR- 
GENCE en rapport avec le Consulat 
de France ii Winnipeg, en Vue de 
leur inscription sur les tableaux de 
recensement de la classe 1940. Ils 
remettr.dnt-.au Consulat un extrait de 
de bapteme ou de naissance. 


de naissance”, ont adopte la resolu¬ 
tion suivante: 

“Les Canadiens de naissance 
protestant energiquement conlre le 
projet de sir Henry jPage-Croft, 
publie, dans la “Presse” du 13 no- 
vembre 1939, sous le litre: “25 pour 
cent de main-d’oeuvre britannique 
dans nos aerodromes”, de nous im- 
poser des chomeurs etrangers 
pour remplir les positions promi¬ 
ses a nos chomeurs dont le nom- 
bre est effarant attendu que si ces 
chomeurs anglais peuvent subir 
avec succes l’examen physique et 
mental requis par notre loi d’immi- 
gration leur position normale en 
temps de guerre est sur la ligne de 
feu.” 

+ + + 

1) fut resolu, a la meme assem¬ 
ble, d’ecrire au ministere de Elm- 
migration, pour savoir si les 10,000 
Sudetes allemands admis au Cana- 

(Suite a la page 5) 


“L’appetit vient en mangeant”. Et la Russie sovietique, apres avoir 
deja obtenu des concessions de territoires appreciates depuis le de¬ 
but des hostilites, ne semble pas encore satisfaite et veut obtenir de 
nouvelles bases, tout particuliereinent pour sa flotte. Mais elle com¬ 
mence a subir quelques echecs, surtout de la part des pays scandi- 
naves et de la Finlande. Cette derniere puissance veut bien consentir 
a lui ceder quelques lies, que la Russie pretend indispensables pour 
la defense de Leningrad, mais elle se refuse a abandonner a l’appetit 
sovietique d’autres points strategiques d’une importance vitale. La 
Suede, inquiete egalement de la voracite du peuple rouge, appuie fer- 
mement la Finlande et s’oppose a toute concession susceptible de 
mettre ce pays scandinave dans une position perilleuse. La Grece, 
l’ltalie, signent maintenant un pacte d’entente mutuelle pour se 
dresser centre l’ours moscovite et tous les petits pays se liguent contre 
la menace cc/nmunirte- f. •> . ,'j 


TRADUCTION DU RESUME OFFtaEL 

LE 150e ANNIVERSAIRE DE L’ETABLISSEMENT DE LA HIERARCHY CATHO- 
IIQUE — LE MARI AGE LE DIVORCE, L’lMMODESTIE DANS LE VETEMENT 
— LA COOPERATION ENTRE LE CAPITAL ET LE TRAVAIL 


CITE VAT I CANE, — Sa Saintete 
le Pape Pie XII a adresse le 11 no- 
vembre une encyclique aux eveques 
des Etats-Unis, a Voccasion da 150c 
anniversairc de I’etablissCment hie- 
rarchique de I’Eglise romaine dans 
ce pays. La lettre a pins de 5, >00 
mots. Void le texte du resume <>f- 
ficiel: 

Profitant du fait qu’il y a 150 ans, 
le Pape Pie VI etablil a Baltimore le 
premier diocese des Etats-Unis 
d’Anierique, en nommant le Tres 
Reverend John Carroll, citoyen 
americain, comme premier eveque, 
Eauguste Pontife est trc.s heureux 
d’exprimer son affectueuse bienveil- 
lance au peuple americain. 

A cette epoque, apres ia guerre de 
la revolution, la nation passait par 
une periode critique d’epuisement 
et de pau vr ete. D’une manic- 
re remarquablement provideinielle, 
George Washington retablit la pros- 
perite et la grandeur du pays. Il 
fait plaisir de rappeler que George 
Washington efait uni par les liens 


LE SENS DE L’ELECTION DU 25 

Son Eminejnce le cardinal de Quebec au “National Press Club” de Washington 



Void une traduction, faite #ous 
toute reserve, et d’apres une depe- 
che en anglais de l’Associated Press, 
de la substance de la causerie faite, 
a Washington, devant le “National 
Press Club” par Son Eminence le 
cardinal Villeneuve, O.M.I., arche- 
veqne de Quebec: 

Dans une partie de cette cause¬ 
rie, Son Eminence fait allusion a 
l’election du 25 octobre dernier 
dans la province de Quebec, alors 
que le gouvernement de EUnion'Na- 
tionale, dirige par ie premier mi- 
nistre Duplessis, a etc renverse par 
le parti liberal dirige par M. Ade- 
lard Godbout. 

Le cardinal affirme, toujours se- 
lon E“Associated Press”, que Ie vote 
donne par l’electorat du Quebec 
“ne doit pas etre interprete comme 
un vote en faveur de Rimperialisme, 
ni comme un vote en faveur de la 
Grande-Rretagne et de la France, 
mais seulement comme un vote en 
faveur de l’unite canadienne”. 

Le cardinal rappelle qu’on a vou- 
lu voir dans la reponse du Canada 
fran^ais (le 25 octobre dernier) 
“le geste interracial le plus gene- 
reux dans l’Histoire canadienne”. 

Et si on a ainsi qualifie ce geste, ce 
serait du, selon certains, au fait 
que les Canadiens franijais auraient 
rarement reiju, en verite, un traite- 
ment tel que celui qu’ils donnent 
aujourd’hui au Canada tout entier. 


UN CONSISTOIRE AVANT 
NOEL 


Dans l’opinion de Son Eminence, 
les Canaddfens de langue fransaise, 
quoi qu’on puisse dire d’eux, sont, 
outre des Frangais -et des Catho- 
iiques, de veritables Canadiens de 
l’espece le plus solide enracinee 
qu’elle est depuis trois siecles. 

Le Primat de l’Eglise canadicn- 
ne affirme que le Canadien fran- 
5ais merite qu’on le traite comme 
tel (i. e. comme Canadien veritable 
de la plus solide espece) et non 
qu’on lui donne a contre-coeur ce 
qu’il croit etre son propre patri- 
moine: sa langue, sa religion, sa 
famille et ses traditions raciales. 

Pas de mouvement separa- 
tiste ni fasciste 

Dans une autre partie de sa cau¬ 


serie, le cardinal Villeneuve met 
fin a certaines rumeurs circulant 
a l’exterieur du Quebec, a l’effet 
qu’il y aurait, dans la province de 
Quebec, un mouvement destine a 
etablir un Etat separatiste (i. e. 
hors de la Confederation) et que 
l’influence dominante dans cet Etat 
eventuel serait confiee a REglisc 
catholique. Le cardinal rappelle 
qu’il a cherche lui-meme, dans un 
discours recent, a mette fin a ces 
commerages malveillants. “11 n’y a 
pas, dit-il, l’ombre de ia verite, 
dans les rumeurs auxquelles je 
viens de faire allusion. Il n’y a' 
dans la province de Quebec ni 
mouvement separatiste ni mouve¬ 
ment fasciste.” 

(Suite & la page C) 


Quebec sait ou se trouve son devoir, 
dit M. G. Heon 

Le depute d’Argenteuil aux Commuines, M. Georges Heon, 
conservateur, a vante le patriotisme des Canadiens frangais, 
au cours d’une conference prononcee a Ottawa. — Attache- 
ment a la terre et loyaute a la Couronne. 


AU CLUB DES BAN- 
QUIERS 


(Photo I.PS) 

L, e nouveau secretaire de la province et mlnlstre de la saute, M. 
IIENKI GROUI.X, est i>liotographie pour la premiere fois dans ses 
bureaux de la metropole. A gauche, M. l’liilipiie Beaubten. 


CITE DU VATICAN, — Dans des 
milieux du Valican, on rapporte que 
le Pape liendra son premier consis- 
toire peu de temps avant Noel, et Ron 
s’attend a ce qu’il nomine deux nou- 
veaux cardinaux pour les Etats- 
Unis. 

Le nomhre des membres du Sacre 
College serait accru au maximum, 
soit 70. It est maintenant de 58. 

On croit que le Souverain Pontife 
convoquera un consistoire prive 
jiour le 11 oil le 18 decembre. Le 
consistoire prive est toujours tenu 
ie lundi et le consistoire public, le 
jeudi suivant. Le premier lundi de 
decembre a ete elimine, parce que 
le Saint-Pere a fixe au 8 de ce mois, 
la iuesse pontificale solennelle a la 
basiliqtie de Sle-Marie Majeure. 


OTTAWA, — “Depuis la premie 
re generation a la generation actuel- 
le, les Canadiens fran^ais ont herite 
(Run desir ardent de se creer line 
patrie qu’ils pourraient appeler la 
leur et qu’ils pourraient preserver 
et aggrandir pour la teguer a lours 
enfants et aux enfants de leurs en- 
fants”, declarait, an Chateau Lau- 
rier, M. Georges Heon, depute con¬ 
servateur d’Argenteuil aux Commu¬ 
nes, iors du diner mensuel du club 
des Ranquiers d’Ottawa. 

“11 se peut que cet amour pas- 
sionne de leur patrie”, poursuivit 
M. Heon, “ait obscurci leurs vues 
en ce qui concerne les affaires 
mondiales internationales, ou l’in- 
dependance de la Pologne pour 
maintenir en vigueur le droit in¬ 
ternational. Quebec a toujours ete 
preoccupe de soi-meme. Mais l’bis- 
toire du Canada jirouve que Que¬ 
bec est honnete, qu’il aime la li- 
berte, qu’il a une grande estime 
pour les institutions chretiennes, 


qu’il est loyal au Roi, d’une Ioyau- 
te qu’on ne peut pas prendre en 
defaut.” 

Baptiste est pret a combattre n’im- 
porte qui, n’importe ou, si les insti¬ 
tutions et les droits essentiels qu’il 
cherit sont menaces. 

“Le Canada e$t en guerre: Que¬ 
bec est loyal et sait tres bien ou 
son devoir se trouve. Quebec ap- 
prouvera et appuiera tout inoyen 
logique, motive, en vue de sauve- 
garder Rinviolabilite absolue du 
territoire et Ie maintien du statut 
de nation libre dans le Common¬ 
wealth des nations britanniques”. 

M. Georges Heon est arrive a 
ces conclusions apres avoir resu¬ 
me i’histoire du Canada et son e- 
volution constitutionnelle. Il a si- 
gnale les hauts fails des hommes 
qui ont foule le sol d’Amerique, 
des premiers decouvreurs jusqu’a 
la confederation. 

Le depute d’Argentcuil a fait ob¬ 
server qu’il n’exprimait la que ses 
vues pcrsonnelles et qu’il ne posse- 
ilait pas autorite de parlor pour le 
Quebec, 


de l’amitie et de l’estime an pre¬ 
mier eveque des Etats-Unis. Des 
groupes de pretres, contraints par 
la persecution de chercher refuge 
aux Etats-Unis, contribuerent de fa- 
Qon tres marquee a l’avancement de 
la cause du catholicisme; certains 
d’entre eux devinrent eveques et 


Le Pape Leon XIII, a Eoccasion 
du premier centenaire, exprimait sa 
joie de l’expansion consolante de la 
foi aux Etats-Unis en adressant a la 
hierachie catholique americaine 
line lettre encyclique “Longinqua 
Oceani” ou il ouvrait de nouvelles 
avenues progressives et saines. 
leur ministere sage et energique leur' Le Saint-Pere, renouvelant l’affec- 
a acquis la reconnaissance de l’Egli- tion temoignee par son predeces- 
se. j (Suite & la page 6) 


L’Etat paiera des revenus au clerge 

Reparations des proprietes endommagees ' 

MADRID,'— Le gouvernement de, mentaires a la reparation des pro- 


l’Espagne vient de retablir le paie 
ment de revenu au clerge espagnol 
par l’Etat conformement au concor¬ 
dat conclu avec le Vatican en 1851 
et suspendu par la republique es- 
pagnole apres la revolution de 1931. 
En plus des 62,000,000 de pesetas 
qui constituent la liste annuelle fi- 
xee pai le concordat, ie decret pror 
mulgue affecte des credits supple- 


prietes de l’Eglise endommagees au 
corns dc la guerre civile. 

Le general Franco a declare que 
le bul de ce decret est de reparer le 
tort fait a l’Eglise par les gouverne- 
ments liberaux et de reconnaitre 
“les sacrifices du clerge qui a col- 
iabore si effeclivement a la croisa- 
de nationaliste”. / 


Pamphlets contre la guerre 

Le gouvernement federal n’aurait pas l’intention de prendre 
des mesures immediates. — La mise en vigueur de la loi re- 
leve des gouvemements provinciaux, dans ce domaine. — 

Dans la metropole. 

8 ARRESTATICNS SONT FAITES 


OTTAWA, — On a attire l’atten- 
lion de.s autorites federates sur la 
distribution de pamphlets contre 
la guerre portant le nom de Tim 
Buck, secretaire general du parti 
communiste au Canada. 

Toutefois en autant qu’on a pu 
l’apprendre ii Ottawa, le goiiver- 
nement federal n’a pas l’intention 
de prendre des mesures immedia¬ 
tes a ce sujet. La mise en vigueur 
de la loi dans ce domaine releve 
des gouvemements provinciaux 
de meme que la police provincia- 
le et de la police municipale. Ce 
n’est que dans le cas de questions 
d’une portee nationale que la po¬ 
lice federale coopere avec les au- 
tres corps de police. 

* 

Depuis le debut du conflit ton¬ 
ics les arrestations et les pour- 
suites en vertu des reglements de 
defense du Canada ont ete faites 


par la autorites provinciales. 

8 ARRESTATIONS 

MONTREAL, — Six hommes et 
deux femmes ont etd apprehendes, 
par les polices federale, provinciale 
et municipal, il y a quelque temps, 
en vertu de la loi des mesures de 
guerre, sous l’accusation d’avoir eu 
en leur possesion de la litterature 
communiste et d’en avoir distribue. 

Sept des detenus sont gardes a 
la surete provinciale, tandis que 
le huitierhe a ete interne a ia su¬ 
rete municipale. Ce sont: Mme 
Evariste Dube, Harry Satove, Ja¬ 
mes Kachmore, Walter Nazurkil- 
wich, Steve Hasiuk et Deuko Ya- 
ruehewski. 

La litterature etait imprimee 
en fraiifais et a ete confisquee. On 
apprend que plusieurs autres arres¬ 
tations ont ete faites simultanement 
dans d’autres villes canadiennes. 
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1,’hdn. T.-DAMIEN BOUCHARD, nouveau ministre de 
des travaux publics, a pris possession de ses bureaux dtj 
au nouveau Palais de Justice, 
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LE PATRIOTE DE L’OUEST, mercredi le 22 r ovembre, 1 939. 



L’engraissement des volailles 
pour le marche 


II y a deux bonnes raisons p6ur ; 
que toutes les volailles destinees an 
marche soient engraissees avant 
d’etre vendues: cn premier lieu, 
parce que l’augmenlation de poids 
faile au cours de J’cngraissement 
est celle qui revient le moins cher ; 
de toute la periode de l’elevage, et 
en deuxieme lieu, parce que le mar¬ 
che paie de 114 c a 2c de plus par 
Jivre pour les oiseaux engraisses 
parce que la chair en est meilleure. 
On gagne done d’une par! snr le 
prix de revient el de l’autre sur le 
prix de vente. 

On lie devrait choisir pour l’en- 
graissement que des sujels sains, j 
vigoureux; les volailles malingres, | 
qui profitent mal, nc s’engraissont 1 
pas et souvent meme perdeni du j 
poids pendant la reclusion qui est | 
essenlielle pour obtenir de lions 
resultats. Les deux sysiemes d’eri-j 
graissement 1 lc.s plus generalement 
usites sent l’engraissement cn coi-l 
nette on cage, et rengraisscmenl en ! 


parquet. Bien conduit, l’engraisse¬ 
ment en epinette est celui qui don- 
ne 1’augmcntalion de poids et de 
graisse la plus forte dans le moins 
de temps et avec le moins de nour- 
liture. 11 produit egalement une 
chair d’une texture tendre, si re- 
cherchee. L’engraissement en par¬ 
quet ou en lege n’exige pas aulant 
d’habilete ni de materiel supplemen- 
taire mais il ne vaut pas l’engrais- 
senienl en epinette au point de vue 
que nous venons de mentionner. 

Dans 1’cngraisseinent en epinette 
les volailles sont mises dans des ca¬ 
ges appelees “epinettes,” lesquelles 
sont tenues dans une chamhre a une 
temperature moderee, et elles sont 
laissees en cage pendant deux on 
trois semaines avant d’etre ahattues. 
Apres la miss en cage on les laisse 
d’abord vin'gt-quatre heures sans 
dohner de nourriiure et on leur rton- 
nc du scl d’epsom a raison d’une. 
livre par cent oiseaux, an premier 
repas. 1! ne faut pas donner de 


grain dur; toute la nourriture doil 
etre mdlle et de la consistance von-1 
lue pour qu’elle puisse se deverser 
de la chaudiere. Deux repas de ce 
genre, matin et soir, suffisent. Toute 
nourriture qui reste apres chaque 
repas sera enlevee au bout de 20 a 
30 minutes et donnee aux autres vo¬ 
lailles. Pour bien reussir cet en- 
graissement il faut toujours lenir 
l’oeil sur les oiseaux et enlever im- 
mediatement pour les vendre, avant 
qu’il commencent a maigrir, tolls 
ceux qui paraissent perdre leur ap- 
petit. La duree de 1’cngraissement 
depend done de l’appetit des oi- 
scaux. On leur imposera a tons tin 
jeiine |le dix-luiit heures avant de 
les tuer. 

L’engraissement en parquet se 
pratique de la meme fagon que l’en¬ 
graissement en epinette, salif cctte 
exception que les oisseaux sont ren- 
fermes dans un parquet d’etendue 
limitee et qu’on peut leur donner 
trois repas par jour et pendant une 
periode de temps plus longue. 

On sait par experience que de tons 
les grains que Toil peut se procurer 
plus facilement, le mais ou ble (ITri¬ 
de, le sarrasin et le ble, sont ceux 
qui donnent les meilleurs resultats. 
L’avoine et 1’orge sont bonnes e- 
galement mais elles ne valent pas 
les grains qui viennent d’etre men- 
tionnes parce qu’elles contiennent 
plus de balle. Si l’on emploie dii 
ble .d’lnde, il est preferable de pren¬ 
dre du ble d’lnde blanc parce qu’- 
il donne une graisse plus blanche 
que le jaune et qu’il permet ainsi 
d’obtenir des oiseaux de la cate¬ 
goric “nourris au 1 ail”. Les grains 
<[ue nous venons de mentionner peu- 
vent etre donnes separement ou en 
combinaison, mais tons moulus, et 
apres avoir cnleve les plus grosses 
belles au tamis s’il y en a. La natee 
sera encore plus engraissante si l’on 
y ajoule de cinq a huit pour cent 
de suif de mouton oil de boeuf fon- 
du rapidement et parfaitement me¬ 
lange tandis qu’il est encore chaud. 
Pour humecter la palee on se serf 
de lait ecreme, de lait de beurrre, ou 
a defaut de cela, de petit lait. 

Pour renseignements plus detail- 
les sur l’engraissement s’adresser 
au Bureau publicite et d’extension, 
Ministere de 1’Agriculture a Ottawa. 

Vendez vos dindons 
maintenant 

Le Ministere federal de 1’AgricuL 
ture eivnseille aux efeveurs dont les 
dindons sont “it point” de ne pas 
attendre a la Noel, pour les mettre 
sur le marche, mais de les vendre 
maintenant. L’analyse des prix re- 
yus en ces trois dernieres annees 
sur les principaux marches de l’Est 
revele en effet que les prix payes 
au commencement de novembre 
sont en moyenne de 5c par livre 
plus eleves que lorsqu’on vend a la 
Noel. 

Les prix sont actuellement (pre¬ 
miere semaine de novembre) plus 
eleves cette annee qu’ils ne l’etaient 
l’annee derniere. C’esi parce que 
les stocks de dindons en reserve 
dans les entrepots sont tres faibles, 
les plus faibles que l’on ait vus de- 
puis des annees, et aussi parce que 
la demande de dindons est mainte¬ 
nant a pen pres continuelle, toute 
l’annee. 

Les dindons eleves artificielle- 
ment et nourrisseur automatique 
portent plus de chair et de graisse 
pendant toute leur vie que ceux qui 
sont obliges de ramasser leur vie 
eux-memes sur le grands parcours 
Ils atteignent aussi leur complet 
developpement plus tot. Ces oi¬ 
seaux sont maintenant prets pour 
le marche, et il n’y a rien a 
gagner a les conserver pour long- 
temps. Vendus maintenant, ils de- 
vraient rapporter en moyenne de 
50c a 75c par tete de plus que si on 
ies conservait pour la Noel. 


ENTREFILETS 


Les pommes canadiennes, pour la 
table ou pour la cuisson, ne seront 
jamais meilleures qu’aiijourd’hui, a- 
chetez-en done sans tarder. 

* * * 

Il n’y a pas de fruits plus riches 
en vitamines et en matieres minera- 
les que la pomme. 

* * * 

Mangez des pommes, cuites ou 
crues, pour le bien de votre sante 
et pour le bien du pomiculteur ca- 
nadien. 

* * » 

Servez des pommes torn les jours 
sur la table et vous servirez votre 
pays, car la guerre a reduit de pres 
de moitie les exportations de la re- 
colte de cette annee. 

LA POMME A DES 
TITRES ROYAUX 


Ce vieux et aimable philosophe, 
Izaak Walton, rapportait un jour 
qu’un de ses amis lui avait dit: 
“Dieu aurait sans doute pu faire un 
meilleur petit fruit que la fraise, 


Pour avoir LETABAC DE QUEBEC 


a son mieux. 


ALOUETTE 



La Cie B. Hotide Limitee—Vieille maison' de Quebec: Commerce, etabli en 1841 


Le cafe )e plus moderne dans la ville de Prince Albert 

REPAS SERVIS A TOUTE HEURE 

Excellent.? cuisine, service de premier* tlasse a 
des prix tres rnoderes. 

Le rendez-vous des Canadians fran^ais 

F». 0 . CAFE 

Adjoignant le bureau de poste Ave. Centrale 


Billets — aller-re- 
tour—reduits pour 
divers endroits de 
i la Prairie. 


Les reductions substantielles sur billets de clicniin le for pour la' saison 
vous off cent u:ic exeellcnte occasion de voyager a pen de frais avec 
tout le contort possible. 


Vancouver, Victoria, New Westminster 

Billets cn vente tous les jours jusqu’au 14 mai, 1940. Classes Standard, 

Touriste, Ci^ich. 

Tarif special pour touristes d’hiver 

L’EMPRESS HOTEL, A VICTORIA 


EASTERI1 CAI1ADA 


Toronto, Hamilton, London, Montreal, Halifax, Etc. 

Des gares de Calgary, MacLeod, Edmonton et est S. Fort William et 
Port Arthur inclusivement. Lillets en vente journellement, du ler 
d^cembre au 5 janvier, 1940. Limite de retour ■— trois mois. Billets 
disponibles pour les classes Standard, Touriste, Coach. 


jtr 


Minneapolis, St. Paul, Kansas City 

es endroits. Des gares de I’Alberta, de la Saskatchewan et du 
oba (Winnipeg et ouest) seulement. Billets en vente tous les 
u ler dficembre au 5 janvier 1940. Limite de retour — trois mois. 


Tarifs propor'tionnellement r§duits A et d’au- 
tres endroits. Consultez votre agent local, ou 
J. C. Pike, agent regional des passagers A 
Rggina; ou J. W. Dawson, agent regional 
des passagers A Calgary; ou W. Horder, 
agent general des passagers A Winnipeg. 


mats il est evident qu’il ne l’a pat pomme, mais il est evident qu’il ne 
fait”. Et l’on pourrait tout aussi l’a pas fait”, car la pomme inerite 
bien dire ‘‘Dieu aurait sans doute d’etre consideree comme la Heine 
pu faire un meilleur fruit que la des fruits. 


CARNET DE LA 1ENAGERE 


RECETTE5 DE GUERRE 


“L’economie en cuisine esi la sage 
utilisation des aliments, dons de 
Dieu”. 

» * * 

Ceux qui oni en la prevoyance 
de faire moudre suffisamment de 
ble, ont non seulement leur farine 
pour l’annee, sage precaution, mais 
de plus, quclqucs sacs de farine de 
ble eritier et de son si necessaire 
dans notre regime alimentaire. 

PAIN BRUN 

Suivez le procede ordinaire; au 
moment de durcir la paie; rempla- 
cez line partie de la farine blanche 
par de la farine brune ou du son. Le 
pain brun, toujours si bon, est le 
complement oblige des feves au lard. 

SOUPANE 

Vi Tasse de farine d’avoine 
Vi tasse de farine de ble entier. 

1 cuiiler a the de sel 

3 tasses d’eau; faites cuire; quel- 
ques minutes avant de servir, a- 
joutez un peu de lait. 

CAFE CEREAL 

4 tasses de son 

1 tasse de sucre brun 

1 oeuf 

Melez bien, etendez dans un gran¬ 
de leche-frite, faites roussir tres 
brun au fourneau. Laissez refroidir; 
meltez dans un bocal, une ooignee 
ou deux suffit pour une cafetiere or¬ 
dinaire. 

PETITES CREPES (hot cakes) AU 
BLE ENTIER 

2 tasses farine blanche 
1 tasse farine ble entier 

4 tasses lait de beurre ou lait sur. 

1 cuiiler a the de soda 
1 cuiiler a soupe de sel 

Faites cuire en peti.tes gaieties 
sur les ronds bien graisses du poele. 
Gardez au frais une petite quantite 
de la pate comme leyain; le matin 
suivant ajoutez j' les^memes ingre¬ 
dients en proportion suffisante pour 
le dejeuner. 

GATEAUX A LA MELASSE, 

AUX FRUITS 

Dans la recelte usuelic, substiluez 
du son ou de la farine die ble entier, 
a une partie de la farine blanche 
exigee. 

VERMICELLE 

1 oeuf ou % tasse de lait, 1 cuii¬ 


ler a the de sel. l a ' nour une 
’.ate dure. Roulez Ires mil . ", laissez 
un lieu seeker; taillez par bandes, 
que vous placez l’une sur l’autre; 
coupez en travel’s tres fin, jetez dans 
le bouillon bouillant; brassez vive¬ 
nt pour eviter que les brins se 
prenneiit en masse. 

GIRAGE 

1 tasse cire d’abeille 
1 tasse terebentinc 
5c de noir-a-fumee 

Faites chauffer avec precaution, 
le liquide etant tres inflammable; 
laissez refroidir en brassant, afiri 
que le noir soit uniformement dis- 
tribue. 

FROMAGE 

1 bouilloire de lait tiede (85 degres) 
1 cuiiler a the de couleur a fromage 
(a volonte) 

Bien meler. Ajoutez 1 cuiiler a the 
de Rennett, brassez vivement 1 mi¬ 
nute, laissez reposer 4 hrs. Taillez 
le caille en carres de 1 ponce, re- 
chauffez doucement (100 degres) en 
brassant continuellement, sans bri- 
ser les morceaux, pendant 20 mi¬ 
nutes; retirez, laissez reposer; en- 
levez le petit lait; salez en raison 
de 1 cuiiler a soupe pour 4 lbs. de 
fromage; servez immediatenient ou 
mettez en presse; puis laissez murir 
10 jours en retournant les meules, 
chaque jour. 

Utilisez les croutes, les morceaux 
trops secs, en les passant au hachoir, 
et servez-vous en pour les plats au 
gratin, les pailles-au-fromage, les 
sauces au fromage (Welsh rarebit) 
ou sur les toasts. 

FAILLES AU FROMAGE 
Faites line bonne pate a tarte, rou- 
lez mince, saupoudrez de fromage 
hache, ramenez la croute par-des- 
sus, roulez un peu, taillez en bande 
de 1 p.c. par 4 p.c., faites cuire au 
fourneau 20 minutes. 

LIEVRE A LA JARDINIERE 

Dans la casserole, placez Ies quar- 
tiers de lievres, hachez des rondel- 
les d’oignons et de carottes, recou- 
vrez de grillades de lard, faites cui¬ 
re etbuffe au fourneau. 

AU SOUPER Enlevez tous les os, 
faites une isauce brune dans le 
bouillon qui reste. 

VENAISON 

Roulez la viande dans la farine, 


La Lumicre 

NOVEMBRE 1939 

Edite par Dr. Peter Fahrney & Sons Co. dans l’interet de la Sante. 

Un “Simple Rhume” peut 
devenir couteux! 


I ES rhumes sont causes soit par 
j un virus ou par les germes. 
Il y a plus de la moitie des 
gens de ce pays qui ont, au moins, 
un ou deux rhumes par an. La 
plupart des rhumes se contractent 
d’Octobre a Avril, quand arrivent 
les grands froids 
d’hiver et les 
tempetes et que 
tres peu de gens 
peuvent profiter 
du soleil. 

Ainsi qu’il se 
produit pour les 
nombreuses ma¬ 
ladies causees 
par les germes, 
les rhumes atta- 
queront moins 
facilement les 
gens dont la re¬ 
sistance corpo« 
relle generate 
sera la plus forte. 

Une nourriture 
saine, riche en 
vitamines et en mineraux, de Pair 
pur, du soleil, de l’exercice, pas de 
soucis, un sommeil suffisant et une 
bonne digestion ainsi qu’une elimi¬ 
nation reguliere, tout cela, en un 
mot permettra d’obtenir une resis¬ 
tance corporelle requise contre l’in- 
vasion des germes. 

Nombreux sont les gens qui portent 
peu d’attention a un “leger rhume” 
parce qu’ils n’en realisent pas l’im- 
portance. Voila une grave erreur. 
Lorsqne les delicates membranes 
muqueuses du nez et de la gorge 
deviennent enflammees, elles sont 
plus facilement attaquees par les 
dangerenx germes du rhume. De 
cette fajon, un leger rhume, ou un 
“simple reniflement” peut se chan¬ 
ger en des troubles de grande im¬ 
portance, tels que pneumonie, in¬ 
fluenza. Un rhume, a ses debuts, 
peut facilement se transmettre d’une 
personne a 1’autre. Ayez done tou¬ 
jours soin de couvrir votre bouche 
ou votre nez d’un mouchoir lorsque 
vous toussez on eternuez. Vous 
eviterez ainsi de passer votre rhume 
aux autres. 

Quand vous contractez un rhume, 
assurez-vous d’avoir beaucoup de 
nourriture saine et de repos et pre- 


nez toutes les precautions necessai- 
res a votre etat. Parmi ces precau¬ 
tions il a ete reconnu depuis 
longtemps que l’amelioration des 
fonctions digestives et eliminatoires 
etait de toute importance pour aider 
a combattre un rhume. Si les in- 
testins sont inac- 
tifs il sera bon 
de Ies debarras- 
ser de toute ma- 
tiere de rebut ex¬ 
cessive. Lorsque 
la Nature man¬ 
que d’accomplir 
ses fonctions re- 
gulieres d’elimi- 
nation, condition 
qui est d’habi- 
tude associee a 
nn rhume, on 
pourra remedier 
a cela a l’aide 
d’une medecine 
d’un merite re¬ 
connu et qui a 
fait ses preuves. 
Non seulement vous vous debarras- 
serez ainsi du surplus de matieres 
a evacuer qui vous epuisent sans 
doute et vous rendent miserable et 
mal a 1’aise, mais vous ameliorerez 
aussi votre appetit ce qui permettra 
ainsi au corps d’absorber les ali¬ 
ments nutritifs necessaries pour 
etablir votre resistance generale. 

De toute fagon, ne negligez pas un 
rhume. Traitez-le serieusement et 
intelligemment et vous vous en de- 
barrasserez rapidement. 



Recette pour Petits Gateaux 
de Noel 

(On obtiendra environ 120 “cookies”) 


1 tasse de sucre, 3 oeufs, le zeste 
d’un citron, 1 cuilleree a soupe de 
cannelle, 2 onces d’ecorces confites 
d’orange et de citron, une pincee de 
muscade et 2 tasses de farine. 

Battre le sucre et les oeufs pendant 
% lieure, ajouter ensuite tous les 
autres ingredients au melange. 
Lorsque la pate aura ete bien tra- 
yaillee, laissez-la tomber par petites 
boules sur une plaque de tole et 
mettez au four jusqu’a ce que les 
gateaux soient bruns et croustillants. 



Traitez un Rhume Serieusement et Intelligemment! 


La qualite prime tout 

TH± 


20F 


'SALADS 


faites rotir sur toutes les faces, met¬ 
tez dans la casserole au fourneau, 
jusqu’a parfaite cuisson; epaissis- 
sez la sauce avec dc la farine au 
moment de servir. 

AU SOUPER. Pale dc venaison: 
preparez une croute dans une plat 
a tourtierc. Hachez la viande, ajou- 
tez-y la sauce, recouvrez d’une 
croute; faites cuire au fourneau 
40 minutes; 

BLE D’lNDE LESSIVE 

Dans un cliaudron de fer ou mar- 
mite emaillee, qui n’est pas degra- 
dee (ne pas se servir d’aluminum 
que le caustique detruit). 

4 tasses de ble-d’inde sec 

8 tasses d’eau douce froide 
1 cuiiler a the de caustique 

Faites bouillir jusqu’a ce que la 
peau s’enleve sur les grains; lavez 
bien en frqttarit dans pHusieurs 
eaux, faites bouillir de nouveau dans 
l’eau claire, jusqu’a ce que les grains 
soient fleuris et tendres; egouttez, 
il est pret a servir. Excellent sur- 
tout dans la soupe aux pois, on 1’em- 
ploie encore dans toute autre sou-i 
pe, en sauce blanche, ou dans un 
bouilli dc legumes. Le surplus peut 
etre mis en conserve ou gele. 

SAVON — Dans un chaudron de fer 

4 lbs. de graissaille (pas salee) 
pour enlever le sel faites bouillir 
dang l’eau, laissez refroidir et en¬ 
levez la graisse) 

5 tasses d’eau douce, froide 
1 boite de caustique 


Faites bouillir doucement jusqu’a 
ce que le liquide ait la densite d’un 
sirop epais. Recrouvrez, laissez re¬ 
poser 24 hrs. coupez en morceau, 
faites secher. Le liquide qui reste 
est excellent pour faire bouillir les 
iinges de vaisselle. 

* * * 

“N’est-ce pas criminel de gaspil- 
ler une seule bouchee de pain, 
quand tarif de malheureux meurent 
de faim?” 

La vieille Menagere 


PHARMACIE DUNCAN 

AVENUE CENTRALE 

PRESCRIPTIONS 

Articles de pharmacie 

Bonbons, papeterie, etc. 

Telephone 2155 
NOUS LIVKONS 


mm 



MOULINS A SCIE PORTATIFS 

Poulies — axes — coussinets — collets — bancs de 
scie — dents de scie et supports — planeurs — planeurs 
a bouvets et autres accessoires. 

Fabriques par 

PRINCE ALBERT FOUNDRY CO. 


Prince-Albert 


Sask. 


ANNONCES CLASSEES 

Le paiement doit toujonrs accompagner la copie de l’annonce; slnon 
die ne sera pas lns*ree. Minimum, 50 sons par Insertion 
TARIF, .... 2 sons par mot 


A VENDRE 

A VENDRE deux taure.aux d’un an 
et quatre veaux enregistrSs Hol¬ 
stein. S’adresser a. l’Orphelinat de 
Prince-Albert. 


Semences tfema'ndees 

SEMENCES DEMANDEES: Alfalfa 
cl ass 6 ou non classS; aussi Avoine, 
Pois, Ffeves. Elnvoyez un fichantil- 
ilori. Kent and Essex Seed Growers, 
Box 1013; Chatam, Ont. 


A VENDRE 

LJVRETS DE RECUS bilingues, 10c 
l’unitfi, 3 pour 25c. 



Faites vos commandes par 
“Le Patriote” 


CERTIFICATS de BaptSme et de 
mariage, formules de recense 
ment, $1.25 le cent. 

CARTES MORTUA1RES au prix de 
$G.OO pour 25; $6.50 pour 60; $7.00 
pour 75; 7.60 pour 100, au Patriote 
de VOuest. 

L1VRES DE COMPTOIR 
A vendre au 

PATRIOTE DE L’OUEST 
cinq sous l’unlte. 

-O.K.- 
RUBBER 
STAM PS 

PROMPT SERVICE 


LE PATRIOTE DE L’OUEST 
Agents pour: Etampes de caout¬ 
choucs, plaques de Stencil, fetampes 
en acier, boutons de celluloid et de 
tout le nScessalre d’fitampes. 



DR E. A. SHAW 

SPEOIALISTE DES YETJX, OREIL- 
LES, NEZ ET GORGE 
Bureaux dans l’Edlfice Rowe 
Vis-&-vis le Bureau de poste 
Telephone 2170 Residence 3550 

PRINCE-ALBERT, SASK. 


HARRIS & NELSON 

Avocats, Percepteurs, Nota'ires 
Walter , H. Nelson, LL.B. 
Prank M. Harris, LL.B. 

SUITE 1, Edifice MILLER 
Prince-Albert, Sask. Tel: 3518 


DOCTEUR LeBLOND 

MEDECIN, cmRURGIEN 
(Electro-Therapie des amygdales) 

Bureau et residence - Edif. Mitchell 
Tel: 3520 Prince-Albert, Sask. 


DR R. E. PARTRIDGE 

DENTISTE 

Suite 1, Carre McDonald, audessus de 
la pharmacie Liggett’s 

Tel: 3286, demeure au Bliss Block 
Prince-Albert, Sask. 


H. J. COUTU, C.R. 

AVOCAT, NOTAIRE 
Suite 5, Edifice Imperial Bank 
PRINCE-ALBERT - - - SASK. 


ENCOURAGEZ 
NOS " 
ANNONCEURS 
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LE SEUL JOURNAL FRANCAIS DE LA SASKATCHEWAN 


Le “Patriote” est hi chaque semalne par plus de 30,000 personnel 


BUREAU: 1303, 4bme Avenue Ouest Prince-Albert, Saskatchewan 

TELEPHONE 2964 


ABONNEMENT 

Un an, Canada ... $2.00 

” Etats-Unls ... $2.50 

” ” Europe ._...... $2.50 


1L FAUT P0URCHASSER 
LES TRA1TRES 


Le'colonel Georges Drew a denonce, il y a quelques jours, au cours 
du diner annuel des Anciens eleves de l’Universite Queen a Toronto, le 
chef communiste canadien Tim Buck et “ses pareils” comme des agents 
qai devraient Atre traites comme des ennemis de l’Etat et internes. 

“S’il est vrai, a dit M. Drew que nous combattons coritre des 
maux graves, je ne comprend pas pourquoi nous voulons abattre 
seulement le-nazisme et non pas le communisme aussi. Nous av.ons 
accorde, a ajoute M. Drew, line tolerance incroyable en protegeant 
ceux qui sont traitres a tout ce que l’Empire regarde comm'e sacre”. 

11 est assez heureux que l’opinion publique commence a se soulever 
contre Moscou au Canada. 

En France, il a fallu le coup Moscou-Berlin du 24 aout dernier pour 
faire cesser la tolerance du communisme, faire dissoudre le parti et ses 
organisations filiales, arreter et poursuivre ses deputes^ dissoudre et pour- 
suivre ses municipalites affiliees et complices. Petit a petit, les gouver- 
nanls de la France sont sortis des formalites et des conventions pour s’at- 
taquer a l’etre reel de Faction communiste qui a toujours eu comme con- 
signe de se livrcr ouvertement a un travail revolutionnaire et antipatrio- 
tique. 


Par la voix de ses dirigeants, l’opinion franqaise s’est prononcee 
contre les obscures menees de Moscou depuis que Ton a vu que Moscou 
c’etait Berlin et que Stalinc c’etait Hitler. Pour un certain nombre ce- 
pendant, la reprobation qui pese actuellement sur le parti communiste 
francais tient uniquement au mariage germano-sovietique. Seule l’en- 
tree de Stalinc en Pologne a force un bon nombre de gens a condamner 
d’anciens amis avec lesquels ils sympatisaient de tout coeur, il n’y a pas 
si longtemps encore, lorsqu’il s’agissait par exemple de soutenir avec 
Moscou et les Brigades internationales communistes honteusement la 
lutte contre l’Espagne catholique et nationale. Il est peut-etre a prevoir 
que si un jour ou l’autre la position diplomatique de l’U.R.S.S. etait modi- 
fiee, ces memes gens seraient tous prets a reviser leur jugement. 

Au Canada pareillement, l’opinion publique commence a ouvrir les 
yeux en face de Faction sovietique qui pousse Feffronterie par ses agents, 
jusqu’a vouloir desagreger l’unite du pays en cette periode des plus graves 
de notre bistoire. Une vastc reaction nationale s est fait sentir un peu 
partout lorsque, le jour mime de FArmistice, des agents a la sclde de Mos¬ 
cou ont repandu dans plusieurs centres canadiens, une abominable bro¬ 
chure, une propagande sournoise, pour faire croire a nos populations que 
Stalinc ne veut pas faire tuer des milliers de soldats sovietiques pour la 
defense du capitalismc franco-anglais. Les attaques du parti commu¬ 
niste canadien contre la defense de l’Empire auquel noui sommes fiers 
d’appartenir et dont nous devons defendre les libertes s accompagnent 
naturellement d‘une propagande tres active pour la paix blanche, la paix 
des communistes, cette paix deshonnorante qui ne desarticulerait au^u- 
nement la menace naziste et materialiste sur le monde. Cette action du 
parti communiste canadien tend au seul but de miner la ferme i esolu- 
Iion de notre peuple tout entier, d’une part, en l’ecartant des plus clair¬ 
voyants et des plus patriotes de ses guides, et de l’autres, en lui faisant 
perdre confiance dans la veritable paix que cherchent nos allies et que 
nous cherchons avec eux. 


Nous avons toujours denonce dans nos colonnes Faction nefaste 
d u communisme et l’antipatriotisme des communistes, et nous n’avons pas 
attendu l’alliance do Fours moscovite avec Fours naziste dans le de- 
chiquetage de la Pologne, ni les attaques communistes contre notre Em¬ 
pire et la defense de ses libertes pour elever la voix contre Faction 
criminelle de Moscou chez-ncus. Nous avons toujours renseigne nos 
lecteurs sur Faction revolutionnaire menee depuis des annees, sous des 
formes diverses, par le Komintern, soit en France, soit au Canada et sur- 
tout en Espagne ces dernieres annees. Nous avons toujours alfirme que 
Moscou et le communisme etaient partout un danger permanent pour la 
civilisation et la democratic et Fun des plus graves ennemis interieurs au 
sein de chaque Etat moderne, et cela independamment des circonstances 
diplomatiques dAns lesquelles se trouvent 1L.R.S.S. 

Nous avons toujours dit ct nous le repetOns, que suivant les instruc¬ 
tions de Lenine el dc ses successeurs, les agitateurs communistes chan- 
«ent avec une habilete consommee en raison des conditions du moment, 
]a f orrae de leur action, mais ils n’en changent jamais le but. Ee ce but, 
le voici dans cette phrase tres claire et meme prophetique de Leon Blum, 
Fancien chef du front populaire francais: “Le communisme tend a fame 
naitre d’une crisc generalisee, d’une catastrophe quelconque, ce qu’il 
considere comme la conjoncture revolutionnaire. Or, la guerre se pre- 
sente evidemment comme la crise et la catastrophe par excellence. La 
“uerre civile, que le communisme escompte et prepare, peut naitre aussi 
bien de la victoire que de la defaite des nations”. (Bolchevisme et S'ocia- 
lisme, 9e edition, libraire populaire, 1937, page 21)-- 


Le chef du parti communiste canadien pense exactement de la 
, m e fa?on et e’est pourquoi lui et son parti sont des traitres au Cana¬ 
pe a FEmpire. Le communisme et le sovietisme representent chez- 
us comme on France un danger permanent et un ennemi interieur de 
tat canadien. Dans tous les cas, Stalinc peut se comporter comme il 
udra ses disciples canadiens doivent etre pourchasses par nos auto, 
es publiques comme ceux de la France le sont actuellement et avec 
er«ie par leurs gcuvernants. Le communisme et toutes ses orgamsa- 
ns ° doivent etre mis hors la loi. On devrait partout carillonner cette 
-me de patriotism:® afin que l’effort de tous les vrais canadiens donne 
ios soldats les armes necessaires pour assurer la seule paix digne de 
,r sacrifices et dc notre espoir, la grande paix des puissances alliees, 
libertes et la gloire de notre Empire. 


n adl'TT 


le chef des armees 

DE LA LIBERTE 


C’est au General GAMEL1N, on le 
sait. qu’a etc confie la direction su¬ 
preme des operations militaires 
franco-anglaises. Celui entre les 
mains de qui la France a remis 
son destin est un ancien eleve du 
College Stanislas, celebre etablisse- 


ment religieux de Paris. Il v eut 
pour Professeur l’abbe BAUDRIL- 
LART, auiourd’hui Cardinal, Rec- 
teur de l’lnstitut Catholique et Mem- 
bre de l’Academie Fran?aise. 

Le Prince de FEglise et le Chef 
de l’Armee, eleves aux memes sour¬ 
ces chretiennes, devaient se retrou- 
ver sur le chemin de la Gloire Fran- 
fniso. 

“Paroles de France” 


LE PATRIOTE DE L’OUEST, mercredi le 22 novembre, 1939. ___ 

x LA POLOGNE MARTYRE 


Le cardinal Hlond a Radio-Vatican 


Nous sommes heureux de publier la 
traduction de Vemouvant discours 
mix Polonais que S. Em. le cardinal 
Hlond, archeveque de Poznan, a 
prononce au micro de Radio-Vafi- 
can: 

Ma Pologne martyre! 

Tu es tombee victime de l’insolen- 
ce, en defendant, avec des sacrifi¬ 
ces sans bornes, la sainte cause de 
ton independance. Tu as accompli 
ta tache seculaire avec une gran¬ 
deur d’ame admirable. Te voici en 
face des nations, revetue de la pour- 
pre du martyre, la conscience tran- 
quille avec une aureole de gloire. 
Bien qu’en decombres, en loques, 
envahie par des etrangers, tu es 
l’objet du respect et de la compas¬ 
sion universels. Ton sort tragique 
reveille la conscience du monde. 

Que la confiance et l’espoir tc 
soient un reconfort. Tu n’es point 
inerte, ta nation est jeune, forte, 
Irempec dans la souffrance et im¬ 
mortelle. Les vicissitudes du sort 
sont variables et ton existence est 
eternelle. Le deluge va refluer. L’au- 
be prochaine de la liberte, pour la- 
quelle le monde entier est en priere 
avec nous, t’apportera une longue, 
periode de paix et une grande gloi¬ 
re. Tu seras renouvelee alors en une 
plenitude de vie et tu t’eleveras a 
des hauteurs iusqu’ici inconnues; tu 
reconstruiras ta capitale plus belle, 
tes villes et tes campagnes, tes egli- 
ses et tes fermes. Tu conibleras tes 
pertes par un effort gigantesque qui 
donnera aux generations a venir la 
vigueur et la force. 

Compatriotes demeures au pays! 
Conservez votre dignite et la paix. 
Combattez autour de vous la pusil- 
lanimite et la torpeur. Evitez les 
pertes inutiles, une fois les combats 
beroiques termines: chaque vie hu- 
maine en Pologne est plus precieuse 
que jamais. Mettez-vous autant que 
possible a reconstruire les mines, a 
reparer les degats, a cultiver la 
terre, a produire. Construisez deja 


line Pologne nouvelle. Ayez la foi 
en vous-memes et en l’avenir de la 
nation. Cessez les litiges politiques. 
11 n’est pas temps de porter des ac¬ 
cusations, de rechercher les coupa- 
bles et de reaffirmer les divergen¬ 
ces passees. La Pologne nouvelle ap- 
partiendra a tous, car tous ont com- 
batlu ou souffert pour elle; elle aura 
besoin de tous ses fils et tous vont la 
servir. Aidez-vous les uns les autres 
dans votre pays et a l’etranger, ou- 
bliant les divergences passees, les 
differends et les offenses. Pour per- 
severer, il nous faut une activite 
et un effort communs. Aimons-nous, 
respectons-nous mutuellement et 
soyons freres. C’est ce qu’exige aus¬ 
si l’honneur de la Pologne a l’etran- 
ger. 

Nos terres seront menacees par 
l’incredulite, qui — esperons-le — 
ne devastera point notre vie. J’espe- 
l-e que nul esprit antireligieux ne 
pourra s’implanter sur une terre 
impregnee du sang des longues ge¬ 
nerations qui ont combattu pour le 
Christ. Toutefois, le coeur rempF 
d’angoisse lorsque je songe a Fame 
polonaise, j’en appelle a vous, con- 
citoyens; mefiez-vous des mecreants 
et de la propagande qu’ils font. Vous 
voyant submerges, defendez-vous 
aprement avec l’aide de votre esprit 
c.bretien, de peur que la Pologne ne 
sombre! Cette fois encore la foi sera 
le rempart de l’esprit national sous 
ce deluge etranger. Surveillez et for- 
mez l’esprit et le coeur des jeunes. 
Reconstruisez les eglises detruites. 
Ne vous eloignez point de vos eve- 
ques et de vos pretres. Cultivez une 
vie religieuse profonde et ne cessez 
d’en appeler au Seigneur afin qu’il 
“reduise le nombre de ces jours”. 
Au cours de ce mois d’oetobre, reci- 
tez avec une grande ferveur le Ro- 
saire aux intentions de la Pologne! 
de ses destinees et de son esprit. La 
ou les eglises seront fermees, recitez 


le Rosaire en famille. 

Conservez la loi divine dans tou- 
te votre vie. Evitez le peche qui en- 
courl la ptmition de Dieu. Conser¬ 
vez la purete des moeurs, Respectez 
la propriete d’autrui en vous gar- 
dant bien d’empieter sur le terri- 
toire de votre voisin. Accomplissez 
de bonnes actions. Malgre votre mi¬ 
ne materielle, soyez misericordieux 
et lions envers tous. 

Ma Pologne bi<5n-aimee! C’est de 
la tomlie des apotres, du Siege de 
Saint-Pierre ou trdne de notre Pere 
commun de la chretiente et de la 
foi, que je t’envoie le present mes¬ 
sage, avec l’expression de ma plus 
vive admiration et de mon affec¬ 
tion. 

Je rends hommage a l’armee in¬ 
comparable qui, en combatlant poui- 
la Pologne et pour Dieu, avec un he- 
rolsme sans egal d ins l’histoire, a 
affirm'd, au prix d’une mer de sang 
ilevant le monde entier, les droits 
de la nation a l’independance et ii 
la liberte religieuse. 

Je to salue, Varsovie, capitale he- 
-roique, grandoise dans ta gloire et 
dans ton martyre de defense. Puisse 
tc sauvegarder, te consoler et te 
fortifier notre saint Andre Bobola! 

Je te salue, Gniezno, siege des 
primats, ainsi que loi, Poznan catho¬ 
lique. Rien ne saurait obscurcir vo¬ 
tre passe ni amoindrir votre impor¬ 
tance dans la vie de la nation. Sans < 
treve, implorez le Sacre Coeur de 
Jesus et nos saints patrons devant 
le monument d’actions de graces, 
devant la tombe de saint Adalbert, 
dans les eglises anciennes et nouvel- 
les de mes deux archidioceses. 

Je te salue, Yasna Gora et toi la 
miraculeuse Ostra Brama. Puissent 
ne jamais cesser vos prieres devant 
loutes les effigies miraculeuses de 
la Vierge Marie, jusqu’au jour oil 
sera accompli, sur un signe de,cette 
Heine de Pologne et Secours des 
ebretiens, le miracle du XXe siecle, 


attendu par les saints et par les 
homines de conscience! 

Je vous salue avec toute mon af¬ 
fection, prisonniers et blesses de 
guerre, et vous, emigres disperses 
en Pologne et dans les pays amis et 
hospitaliers. Puisse Dieu vous con¬ 
soler dans les afigoisses et l’indigen- 
ee de Femigration et puisse-t-il vous 
conserver les forces necessaires ii 
la reconstruction d’une Pologne 
nouvelle, apres votre retour au pays! 

Je suis avec vous, chers compa¬ 
triotes, demeurant au dela des con- 
fins de notre Republique, dans PA- 
merique lointaine et sur tout le glo¬ 
be terrestre. Vous aurez vecu avec 
epouvanfe et frayeur la tragedie de 
votre patrie. Ne vous laissez point 
abattre, car nous demeurons con- 
fiants. Par tous les moyens, secou- 
rez la Pologne dans son malheur. 

Pologne, ' iu n’as point succombe! 
Ni tes souffranc.es, ni ton sang, ni 
toutes ces tombes, ni toutes ces prie- 
res, ni ta force d’ame, ni ton desir 
de liberte ne seront vains. Notre 
tresor national et spirituel n’en a etc 
lavee de ses peches, nous avons ete 
trempes en vue de missions plus 
eleve es qui constituent un capital 
d’une valeur sans prix et ou pour- 
ront purser les generations a venir, 
plus beureuses que nous. 

Pologne, in n’as point succombe! 
Ton nom est immacule et ctdebre 
par le monde entier. Tous t’augu- 
rent une destinee heureuse, que tu 
accompliras en tant que nation li- 
bfe et parcelle de Fheritage du 
! Christ. 

Sur ces ondes qui, de la colline 
du Vatican, s’en vont dans Funi- 
vers, annoneant la veriie, je te crie 
une fois encore: Pologne, hi n’as 
point succombe. Tu n’as point suc¬ 
combe, car Dieu n’est pas mort. 
Dieu n’est pas mort et se manifes- 
tera en son temps dans la grande 
melee des peuples et parlera son 
langage. C’est par son vouloir que 
tu ressusciteras dans la gloire et 
dans la puissance et que tu seras 
heureuse ma Pologne bien-aimee. 
martyre. 


Paroles de France 

France, au secours! 


George Goyau, grand chretien et 
grand Fran^ais 


PAR R. F. 

L’histoire raconte que lors d’une 
revolle de la Pologne contre la Rus- 
sie, au XlXeme siecle, les Polonais 
desesperes s’ecriaient en mourant: 
“Ah! le ciel est trop haut et la Fran¬ 
ce est trop loin! Le siecle a passe 
et voici que d’autres Polonais, leurs 
fils sont morts en heros, pour 
les memes jus tes et saintes causes. 

Mais cette fois le Ciel les a enten- 
dus et, si loin qu’elle fut, la France 
est venue. 

Elle est venue, fidele a son his- 
toire comme a son destin, pour de¬ 
fendre la Justice contre la Violen¬ 
ce, le Droit contre l’Arbitraire, la 
Civilisation des hommes libres con¬ 
tre la barbaric de FEtat tout puis¬ 
sant. 

Elle ne fait ainsi que continuer 
une longue tradition qui, depuis 
CLOVIS a fait d’elle la championne 
des peuples opprimes. 

Il n’est pas un soldat francais qui 
ne sache qu’il combat pour la paix 
et pour l’honneur du monde, qu’il 
represente sur la ligne Maginot la 
conscience meme de la civilisation, 
qu’il est le soldat de tous les pays 
libres, le defenseur de tout ce qu’il 
y a, dans l’homme, d’humain. 

Depuis 1’accord Hifllerojbolche- 
vik, personne au monde ne saurait 
se tromper sur le sens et la portee 
de la lutte qui se deroule a la fron- 
tiere de France. C’est celle de la li¬ 
berte contre la terreur, du bien 
contre le mal. 

Des hommes et des hommes, pri- 
ves de leurs droits les plus imores- 
criptibles, depouilles de leur ideal 
le plus sacre, arraches a leur pensee, 
a leur morale et a leur foi, se sont 
vus pres d’etre aneantis dans une 
mort pire que la mort. 

Ils ont crie: “FRANCE, au se¬ 
cours!” 

Et ] a France est venue pour de¬ 
fendre l’humanisme universel et la 
civilisation chretienne. 

Parce que tel est le role et le des¬ 
tin du pays de Jeanne d’Arc et de 
Ste Therese, du pays dont on a dit: 

“que les desseins de Dieu s’ac- 
complissent par lui”. 

(Paroles de France) 


LES FORCES SPIRmJEL- 
LES DE LA FRANCE 


C’est un spectacle emouvant qiie 
de voir a toute beure, dans les in- 
ncanbrables eglises de Paris, d’im- 
lnenses foules agenouillees. 

Cote a cote. Fofficier a la poi- 
trine constellee de decorations, 
Fhumble jioilu kaki, l’epousc ou la 


mere dont les yeux graves savent 
maintenant retenir leurs larmes, 
tous prient avec la meme ferveur et 
la meme serenite. 

C’est que toute la France, humble 
ou grande, porte la certitude de 
son droit. Une ame de croise anime 
ce peuple hero'iquc et doux. Et cha- 
cun fait siennes les paroles de LA- 
CORDAIRE: “Tant qu’un peu de 
sang francais subsistera, la Justice 
aura sur terre un soldat arme”. 

“Paroles de France” 


iL’HOMMAGE UNIVERSEL 


Sous toutes les latitudes, au sein 
de tous les peuples, des coeurs fer- 
vents battent pour la cause et la vic¬ 
toire franeaises. Les prudentes re¬ 
serves des' neutralites politiques 
n’empechent point' qu’eClatent a 
chaque instant des manifestations 
francophiles dont la discretion me¬ 
me aioute encore a la grandeur. 
C’est ainsi que tout recemment un 
Cinema de Bruxelles passait un film 
franfais au cours duquel un acteur 
chante la Marseillaise. L a direction 
avait recommande aux spectateurs 
de s’abstenir de tout applaudisse- 
ment. Elle fut obeie. Mais des que 
retentirent les premieres mesures 
de l’hymne frangais, toute la salle 
unanime et silencieuse se leva. Et 
ce fut dans l’obscurite un homma¬ 
ge magnifique qui s’eleva de tous 
les coeurs vers la France protectri- 
ce des faibles et des opprimes. 

“Paroles de France” 

---:o:- 

UNE SEULE FRANCE 


On sait que le Gouvernement 
Francais a prononce la dissolution 
du Parti Communiste et procede a 
Farrestation de ses principaux 
mandataires. On a pu remarquer a- 
vec quel calme, on peut meme dire 
quelle indifference, le peuple fran- 
?ais a accepte cette nouvelle et 
cette sanction. 

L’ouvrier, un instant abuse par | 
de mauvais chefs, lorsqu’il s’est 
vu dupe et trahi, .s’est detourne 
d’eux avec degout. Et il a repris tout 
naturellement sa place dans la com- 
nuinaute nationale. 

Ce qui prouve que le communis- 
me n’avait iamais penetre fortement 
Fame populaire de la France. Elle 
n’a pas eu a s’en liberer. Elle Fa 
rejete comme une defroque sale et 
vile. 

Et vaillante, calme et forte, elle s 
repris le chemin de ses immortelles 
destinees. 

“Paroles de France” 


PARIS, -— Aucune perte ne pou- 
vait etre plus sensible a FEglise de 
F’rance, que celle de Georges Goyau. 
Secretaire perpetuel de l’Academie 
frangaise, admis dans l’intimite de 
lous les Papes regnants depuis Leon 
XIII, il etait un veritable guide spi¬ 
rituel du catholicisme franlais. Son 
oeuvre qni ne se confond pas avec 
ses ouvrages, car il fut un pro¬ 
fesseur de grande classe et a l’oc- 
easion un diplomate avise en me¬ 
me temps qu’un grand ecrivain se 
ramene a trois idees essentielles. 

En premier lieu il fut un des 
principaux artisans du ralliement 
des catholiques au regime republi- 
cain. La decision historique de 
Leon treize fut prise a l’epoque ou 
lout jeune professeur, il preparait 
sa these a l’ecole franeaise de 
Rome. Immediatement Georges 
Goyau demontra dans une sSrie 
d’articles du “Journal des debats”, 
plus tard reunis en volume la se- 
gesse ct la portee historique des 
directives pontificates. Lui-meme 
profondement attache a la cause 
de la liberte, devait bientot com¬ 


pleter sa doctrine politique par sa 
doctrine sociale. L’encyclique “Re¬ 
rum Novarum” n’eut pas dc meil- 
leur propagandiste ni les fameuses 
“Semaines Sociales” de professeur 
plus ecoute ou d’auditeur plus as- 
sidu. La reconciliation de FEglise 
avec la democratic et les travail- 
leurs fut peut-etre la preoccupa 
tion dominante de sa vie. 

En second lieu Georges Goyau 
est Fhistorien de la France mis- 
sionnaire. Non seulement l’evan- 
gelisation des terres lointaines par 
l’apostolat francais lui inspira ses 
livres les plus celebres mais encore 
le passe catholique de la France 
d'outremer exerpait sur lui une ve¬ 
ritable fascination. “Le meilleur 
souvenir de ma vie, nous disait-il, 
est mon voyage au Canada.” Il en 
avait rapporte l’idee de cette bio¬ 
graphic de la mere Marie de l’ln- 
carnation qui fut son livre prefe- 
re. Lorsque fut celebre le tricente- 
naire de l’hopital de Quebec Goy¬ 
au quoique malade fit un supreme 
effort pour consacrer cette solen- 
ui te. 


Aucune ligne ne Varrete 



(Halifax Herald). 


Des millions vieillissent 
des annees trop tdt 

La neglige nce en es t la cause 

Parmi vos amis, il en est d’age 
moyen qui semblent avoir conserve 
1’entrain et la vitalite de leur jeu- 
nesse, tandis que d’autres parais- 
sent avoir vieilli avant le temps. 
Vous-meme, voulez-vous vous sentir 
plus jeune, plus ardent au travail 
et au jeu? 

Beaucoup d© gens ne se donnent pas la 
peine de faire quoi que ce soit contre let 
constipation. Ils refusent 
meme de croire qu’ils sont 
constipds pour la simple 
Jig raison qu’ils sont 

P 


Otez le masque de 
la vieillesse precoce 


irdguliers. 

I Le moyen de 80 
/ garder bien por- 
] tant, c’est, autant 
que possible, da 
dSbarrasser le 
/,\ syst^me tout en- 

tier des impuretea 
-7 \ et des toxines —- 

I \ / c’est- k- dire le 

I V sang, les reins et 

les intestins. 

Pour obtenir ce 
r4sultat, il faut 
au corps humain, 
certaines mati&res min^rales. , . 

Nous ne reclamons rien d exagere en 
faveur des Sels Kruschen, mais nous n h6- 
sitons pas & recommander “la petite dose 
quotidienne’’ parce que Kruschen contient 
plusieurs sels min^raux hautement rafiines. 
Chacun de ces sels remplit une fonction. 
particuliere. Reunis, ils aident a debar 0 
rasser chaque jour votre organisme des 
toxines qui l’empoisonnent. Sans 1 accu¬ 
mulation de tel les impuretSs, vous etes 
beaucoup moins expose aux migraines, dou- 
leurs rhumatismales et autres malaises or- 
dinaires, parce que vos organes elimina- 
teurs ont tendance & fonctionner plus 
normalement. . ^ 

Dans toutes les parties du monde, 
des milliers et des milliers de gens 
disent de Kruschen qu’il ^procure 
une “sensation de bien-etre qui 
vaut un million”. Commencez “la 
nptiffi rlncp miotidienne” et vous 


L’Espagne a besoin 
de pretres 

Une pastorale de I’eveque de 
Pampeiune 

“La moisson est abondante, mais 
les ouvriers sont peu nombreux”. 
En de nombreux pays, ces paroles 
du Sauveur sont d’application, mais 
il en est peu cependant ou 
le manque de pretres se fait sentir 
de far;on aussi angoissante qu’en 
Espagne, principalement dans les 
dioceses qui furent plus ou moins 
longtemps sous la domination des 
rouges. 

De jour en jour se font sentir 
davantage les suites des exces san- 
guinaires des rouges. Des milliers 
de pretres et de religieux furent 
assassines par les communistes. De 
nombreux eveches espagnols perdi- 
rent des centaines de pretres, de 
nombreux seminaires furent sacca- 
ges, un grang nombre d’eleves en 
theologie furent tues ou mis a mort 
au cours de la guerre civile. 

L’eveque de Pampeiune, Mgr 
Olaecha Lejzn^a, a pnblie une pas¬ 
torale dans laquelle il annonce le 
“Jour du Seminaire” pour le 8 sep- 
tembre. L’eveque ecrit notanunent: 

“De plusieurs dioceses on nous 
demande d’envoyer sans retard des 
pretres de Navarre vers les eve¬ 
ches ou des pretres furent assassi¬ 
nes. Nous pouvons envoyer quel¬ 
ques pretres, mais ils sont peu nom¬ 
breux, parce que, precisement en 
Navarre, il y a egalement manque 
de pretres. Dans noire diocese, il y 
a 80 paroisses sans pretre, et Dieu 
sait combien nous avons souffert 
de devoir refuser a tant de parois- 
ses les demandes de pretres qu’ils 
nous adressaient. 

“Apres la guerre, tous les pretres 
ont regagne leur lieu d’origine, mais 
ils sont nombreux ceux qui actuel¬ 
lement doivent assurer a eux seuls 
le service qui, anterieurement etait 
fait par quatre ou cinq ecclesiasti- 
ques”. 

L’eveque de Pampeiune place 
toute sa confiance dans les grandes 
families de Navarre, qui desirent 
consacrer leurs fils au service de 
Dieu et il adresse une requete par¬ 
ticuliere aux instituteurs et educa- 
teurs pour qu’ils favorisent la vo¬ 
cation au sacerdoce aupres de ceux 
qui se sentent appeles. L’eveque 
demande aussi aux fideles de se 
inontrer genereux a la collecte qui 
sera faite en vue de la construc¬ 
tion d’un nouveau Seminaire, ce 
qni est absolument indispensable. 
Les communes sont deja pressen- 
ties et chaque annee elles verseront 
une certaine somme pour la crea¬ 
tion du Seminaire. Toute la presse 
de Navarre appuie la propagande. 

Des centaines de pretres furent 
assassines, la moisson est abondon- 
te et le total des ouvriers du Sei¬ 
gneur doit etre atteint, pour ne pas 
perdre la moisson. - 

COMMANDES FERRO- 
VIAIRES DE $25,000,000 

OTTAWA, — L’Office des achats 
de la defense annonce qu’on a ac¬ 
corde des contrats pour une somme 
d’environ $25,000,000 pour du ma¬ 
teriel roulant requis pour la guerre. 

Les commandes ont ete divisees 
entre les deux chemins de fer: en¬ 
viron $15,000,000 au Canadian Na¬ 
tional et $10,000,000 au Pacifique 
Canadien. Des 4,575 wagons de fret 
commandes, 3,275 seront construits 
pour le Canadien National. On cons- 
truira 49 locomotives. 
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La situation europ^enne au jour le jour 




Mardi, 14 novembre 


BERLIN, — Dans des milieux 
haut places, on a laisse entendre 
que les sous-marins attaqueront de- 
sormais les navires marchands et 
les paquebots armes sans avertis- 
seinent, et un article de “La re¬ 
vue europeenne” disait que tous les 
navires anglais seront torpilles en 
prenant pour acquis qu’ils portent 
tous des canons. 

4> 4» 4* 

MOSCOU, — L’organe de Farmer 
sovietique, “L’Etoile rouge”, s’ost 
attaque violemment a la Grande- 
Bretagne et a la France, aujou’r- 
d’hui, qu’il accuse d’etre responsa- 
bles de la rupture des negociations 
russes avec ia Finlande ct la Tur- 
quie, et de tenter d’etendre la guer¬ 
re aux Balkans. 

* * * 

BERLIN, — Mgr Orsenigo, non¬ 
ce papal a Berlin, a confere longue- 
ment avec le ministre des Affaires 
etrangeres du Reich, Joachim von 
Ribbentrop. On croit qu’il a etc 
question du statut de 1’Eglise catho- 
lique en Pologne et du desir de cet- 
te Eglise de maintenir les monaste- 
res qui se trouvent dans le territoi- 
re maintenant occupe par l’Allema- 
gne. 


Mercredi, 15 novembre 


LONDRES, — La guerre en haute 
mer a repris de plus belle et un des¬ 
troyer anglais, dont le nom n’a pas 
ete revele, ainsi que quatre navires 
dont trois anglais et un norvegien, 
ont ete coules depuis le matin avec 
trente pertes de vie. 

* * * 

BERLIN, — Le chancelier Adol¬ 
phe Hitler a poliment refuse 1’offre 
de mediation de la reine Wilhelmi- 
ne de Hollande et du roi Leopold de 
Belgique, alleguant que l’Allemagne 
n’acceptera jamais le demembre- 
ment que projettent les Anglais et 
les Fran^ais, tel qu’il a ete annonce 
dans les reponses de l’alliance fran- 
co-britannique. 

* * * 


la HA YE, Hollande, — Malgre les 
rumeurs que font courir de toutes 
parts les grandes agences de depe- 
ches et de propagande, il est mani¬ 
festo que les pays neutres de l’Eu- 
rope Centrale et du Nord vont con- 
sentir a des sacrifices pour mainter 
nir leur neutrality. 

Los Finlandais et les Russes ont 
deja fait assez de concessions mut- 
tuelles pour montrer qu’ils s’enten- 
dront prochainement. Quant a la 
Hollande et a la Belgique, elles 
sont pretes a hitter contre toute 
invasion et. out deja pris les me- 
sures hecfcssaires mais elles ne se 
eroient pas mcnacees tant. qu’elles 
resterorit strictement neutres. 


Jeudi, 16 novembre 


PARIS, — Le bulletin publie par 
le haut-commandement franpais se 
lit somme suit: “Aucune nouvelle 
digne de mention au cours de la 
nuit”. Le bulletin franpais est cor- 
robore par le bulletin du haut-com¬ 
mandement allemand qui se lit com- 
me suit: “Aucun evenement parti- 
culier hier”. 

Le ministre franpais du blocus, 
M. Georges Pernot, a declare au co, 
mite des affaires etrangeres de la 
Chambre des Deputes que la marine 
franpaise avait 223,279 tonnes de 
marchandises allemandes, dont 100,- 
000 tonnes de matieres premieres 
et 35,000 tonnes de petrole, a venir 
au 10 novembre dernier. 

* * * 

PARIS, — Le president Albert Le¬ 
brun a insiste sur l’unite franco-an- 
glaise en face de 1’agression lorsqu’- 
ii a repu le nouvel ambassadeur de 
Grande-Bretagne, sir Ronald-Hugh 
Campbell, qui etait venu lui presen¬ 
ter ses lettres de creance. La com- 
munaute absolue de pensee et d’ac- 
tion et cette solidarity totale qui 
caracterisent de fapon si remarqua- 
ble les relations entre la France et 
la Grande-Bretagne, dit M. Lebrun, 
reposent sur la con fiance inebran- 
lable qu’elles ressentent 1’une vis-a- 
vis de l’autre aussi bien que sur la 
determination egale de poursuivre 
la lutte jusqu’a la victoire. Afin que 



des poinines 
votre epi cier 
j e s vaUees ei 


\tttettses 




auevoustrouverez 

La 

nsole'llies de « 
ue. 

„t daicVeUses a «o- 

, x cellentes tattes- 

re coowo a ®^ e 


ASH2 


British Columbia Apple Growers 


! 

i 


i 


Tous les endrcits strategiques dans les Pays-Bas ont ete places sous la loi martiale apres le depart du 
roi Leopold de Belgique qui eut une dramatique conference avec la reine Wilhelmine et ses ministres. 
Huit provinces etaient deja sous la loi martiale dep uis le ler novembre. Les trois autres le sont depuis 
awant-hier. Ces dernieres se trouvent sur la frontiere nord-est faisant face a 1’Allemagne. Les parties 
a inonder en cas d’invasion sont comprises la-dedan s. 


AVEC LA MISSION BRITANNI¬ 
QUE ENFRANCE, — Leslie Hore- 
Belisha, le secretaire britannique 
de la guerre a declare que la “Fran¬ 
ce avait la plus magnifique arrnee 
du monde”. 


Lundi, 20 novembre 


la paix ne soit plus troublee par une 
puissance avide d’hegemonie, a-t-il 
ajoute, elles so soul resolues, en e- 
troite association, a tous les efforts 
ef a tous les sacrifices qui leur fu- 
rent imposes une premiere fois il y 
a un pen moins d’un quart de sie- 
cle. 

* * * ■\ < zV 


menF pour Londres afin d’assister 
a une religion du conseil superieur 
de guerre <<illie. ’ La reunion aurait 
etc convoquee afin d’etudier les 
questions jjeonomiques que souleve 
la guerre. Une reunion du cabinet 
franpais qui avait ete convoquye 
pour ce nl&tin a ete remise a plus 
tard. .0 



BERLIN, — On apprend de sour¬ 
ce. aiitorisye que l’Allemagne esF.de- 
cidee a “combattre jusqu’a,ce que 
la suprematie anglaise dans la mon¬ 
de soit detruite”. L’Allemagne, "af- 
j firme-t-on, n’aura pas ete rempor- 
tee. 

Cette declaration officieuse alle- 
mande se rapporte a 1’offre de me- 
| diation belgo-hollandaise et a la 
question que Fon s’est posee un 
pen partout sur les conditions de 
paix que pourrait offrir l’Allema- 
gne. La reponse de l’Allemagne a 
1’offre de mediation du roi Leopold 
et dc la reine Wilhelmine a ete j 
communiquee oralement aux minis- 
tres de Belgique et des Pays-Bas 
par le 'ministre allemnnd des affai¬ 
res etrangeres, M. Joachim von Rib¬ 
bentrop: cette reponse est un “non” 
poli. M. von Ribbentrop a explique 
aitx deux ambassadeurs que les re- 
ponses “brusques” des gouverne- 
ments de Grande-Bretagne et de 
France disposaient de la question. 


iVendredi, 17 novembre 

( ' 


PARIS, — On annonce la crea¬ 
tion d’un Comite national tchecos- 
lovaque sous la presidence de M. 
Edouard Benes ancien president de 
la republique tchecoslovaque. Outre 
M. Benes, le comite reunit M. Stefan 
Osusky, ministre en France, Mgr Jan 
Sramek, chef du populiste eatholi- 
que tcheque, le general Ingr, organi- 
sateur de 1’armee tcheque que l’on 
est en train de constituer en Fran¬ 
ce, M. Jaroslav Outrat, economiste, 
M. Hubert Ripka, journaliste, M. 
Juraj Slavik, ancien ministre en 
Pologne, le general Viest, ancien 
inspecteur general de Farmed slova- 
que. 

4* 4* ^ 

HELSINFORS, —• La tension sem- 
ble avoir diminue en Finlande en 
depit de la rupture des negocia¬ 
tions avec la Russie sovietique et 
les habitants de la capitale qui a- 
vaient ete partiellement evacuee re- 
tournent chez eux; les etrangers 
eux-mernes rentrent a Helsingfors. 
Un emprunt de la defense nationale 
finlandaise de 50,000,000 de marks 
ou $9,300,000 a ete sursouscrit. 

* * * 

PARIS, — Le premier ministre 
Edouard Daladier est parti subite- 


—:::—-—7— . 

Samedi, 18 novembre 


BERLIN, — Le haut-commande- 
rnent militaire allemand annonce 
que trois avions britanniques ont 
lente un raid aerien sur Wilhelm- 
shaven, base navale allemande, mais 
qu’ils ont ete repousses par les % ca- 
nons de defense antiaerienne. 

❖ ❖ ❖ 

LONDRES, — Le ministre britan¬ 
nique de I’Air a annonce que la flot¬ 
to aerienne royale avait photogra- 
j phie vendredi, avec succes, line im- 
jiortante ba^e navale allemande. Les 
avions britanniques ont eu a affron¬ 
ter les canons allemands de defen¬ 
se antiaerienne, 

* » * 

PARIS, -t— On a sonne dans la 
ville de Lille l’alarme contre les 
raids aeriens. C’etait la seconde 
alarme depuis 24 heures. On rap¬ 
porte que des avions ennefnis ont 
survole en territoire frangais au 
cours de la journec de vendredi. Le 
secretaire britannique de la guerre 
a visile les troupes britanniques sur 
le front. 

❖ *■> ❖ 

ISTAMBOyL, — On a arrete sept 
espions allemands dans une maison 
de pension allemande. Ces Alle¬ 
mands surveillaient le Bosphore, 
l’entree strategique de la Mer Noire. 
-:o:- 

Dimanche, 19 novembre 


PARIS, — Une patrouille fran- 
(jaise a repousse un detachement 
militaire allemand pres de Blies 
sur le front-ouest et a tue six soldats 
nazis et capture un prisonnier. 

* * » 

LONDRES, — Un raid aerien a 
trouble la cote nord-est de l’Ecos- 
se. Aucune bombe n’a ete lancee. 

Le premier ministre polonais, le 
general Sikorski et l’ancien presi¬ 
dent de la Tchecoslovaquie, Benes 
ont decide de collaborer a la pre¬ 
sente guerre pour “reparer, ont-ils 
declare, les dommages faits a nos 
pays.” 

* * * 

PRAGUE, — Quatre centres in¬ 
dustries tcheques sont sous la loi 
martiale. 

* * * 


LONDRES, — L’Amiraute britan¬ 
nique a declare que quatre navires 
avaient ete coules par des mines al-1 
lemandes sur les cotes est de FAn- 
gleterre. 

.•——-:o:- 

“L’irruption de la Russie en 
Europe est d’une tres profonde 
gravite”, declare le general 
Franco 


PARIS, —- Le general Franco a 
fait d’imporlantes declarations a 
M. Manuel Aznar, chef des services 
de presse a Madrid. 

Ces declarations ont ete publiees 
par les deux journaux madrilenes 
“Ya” et “Arriba”. Elles portent ex- 
clusivernent sur la situation euro- 
peenne et la postition de l’Espagne 
dans le conflit. 

Le general concretise les condi¬ 
tions de son action future, mais il 
manifeste nettement son inquietude 
en face du peril de l’Europe orien¬ 
tate. 

Void quelques passages de son 
long expose: 

Des que la Russie a signe le pacte 
de non-agression avec VAllemagne, 
j’ai compris que le sort en etait jete. 

Et plus loin: 

L’irruption de la Russie en Eu¬ 
rope est d’une tres profonde gravi¬ 
te. . . La guerre, telle qu’elle se pre¬ 
sente aujourd’hui, ne pourra con- 
duire a des resultats pratiques ni fe- 
conds. J’ai fait tout ce qui m’a 
etc possible pour localiser la guer¬ 
re et reduire ses epouvantables ef- 
fets. 

Le general Franco resume enfin 
sa pensee intime quant a la position 
de FEspagne et la sienne propre, en 
cette heure grave, dans le passage 
suivant: 

It ij a des peuples comme t’Espa- 
gne qui sont fondes et vivent sur des 
systemes, des pensees et des lots mo¬ 
rales auxqucls its doivent demeurer 
perpetuellement fideles. Tous les 
autres peuples comniuniant dans les 
incmes idees, nourris dans les me- 
mes sentiments et ayant dans l his- 
loire la mission de poursuivre des 
fins identiques, sont dans t’obliga- 
tion, en ce grave moment, de sanver 
les droits de Vesprit, Ccla est le pre¬ 
mier des devoirs . 


UN CONCORDAT? 


CITE DU VATICAN, — On a rap¬ 
porte dans un milieu digne de foi, 
que d’importantes negociations pro- 
gressent entre le gouvernement es- 
pagnol et le Vatican pour preparer 
un nouveau concordat qui rempla- 
cera celui conclu entre FEspagne et 
le Saint-Siege en 1851. 

COMMUNISTES ARRETES 
EN FRANCE 


PARIS, — La police a arrete neuf 
personnes, dont deux conseillers 
munieipaux communistes, au cours 
d’une serie de descentes faites pour 
enrayer l’activite clandestine du 
parti disous par decret-loi. Les deux 
conseillers sont Rene Le Gall et 
Eugene Frot. La police a egalement 
confisque une edition secrete de 
l’“Humanite”, journal communiste 
inlerdit. 

DESCENTE DANS LES 
BUREAUX DU “CLA¬ 
RION” 


TORONTO, — La police provin¬ 
ciate et la police municipale ont 
fait une descente dans les bureaux 
du journal communiste torontois 
“Clarion”. On y a saisi de nombreux 
pamphlets et fiches, mais il n’y a 
pas eu d’arrestation. 

Cette descente a ete operee dans 
le plus grand secret, et sur les 
instructions du procureur general 
de l’Ontario. 

Le “Clarion” publiait une edition 
quotidienne jusque peu de temps 
avant la declaration de la guerre, 
alors qu’il se transforma en jour¬ 
nal hebdomadaire. 


NOUVEAUX AEROPORTS 


LA FORMATION DU SERVICE I)E 
L’AERONAUTIQUE IMPERIAL 

OTTAWA,— A la suite d’une en¬ 
tente conclue entre les ministeres 
de la Defense nationale et des 
Transports, on confiera a la divi¬ 
sion des services aeriens du mi- 
nistere des Transports le soin de 
choisir, tracer et etablir tous les ae- 
roports que pOurra necessiter le 
programme de formation du service 
de l’aeronautique actuellement a’ 
l’etude par les representants des 
gouvernements du Canada, 1 du: 
Royaume-Uni, de l’Australie et de 
la Nouvelle-Zelande. 

NOUVEAU POSTE A I 
LITVINOFF 


LONDRES, — Le “News-Chroni¬ 
cle” a rapporte de Moscou que l’an- 
cien commissaire aux affaiees e* 
trangeres Maxime Litvinoff avait ete 
nomine chef du bureau des affaires 
etrangeres du comite central du 
parti communiste. 

CONTRE LE BOLCHE- 
VISME 


ROME, — La presse italienne.'a 
repris ses attaques contre l’Unipn 
sovietique et le bolchevisme. Le 
“Corriere Padano” et la “Tribuha” 
repetent que les italiens sont anti- 
bolehevistes et anticommunistes. La 
“Gazeta del Popolo” de Turin of- 
firnie que l’avance de la Russie dsiils 
la Baltique lui permet de menacer 
les Balkans, la mer Noire et iii&ne 
la Mediterranee; elle ajoute que la 
politique du Kremlin n’a rien perdu 
de son virus barbare et antieuro- 
peen. : > 
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LE PATRIOTE DE L. QUEST, mercredi le 22 novemibre, 1939. 




Pie XII et le jubile d’or de la “Catho¬ 
lic University of America” 

Le texte du message pontifical radiophone du Vatican, 

en anglais 


age 


NLW-YORK, — Void le texte du 
message de souhaits,radiophone du 
Vatican, par Sa Saintete le Pape Pie 
XII, a t’occasion du Jubile d’Or de 
la “Catholic University of America”, 
ou universite pontificate de Wash¬ 
ington, (Ce message etait donne en 
anglais). 

“C’est d’un coeur plein d’amour 
et d’affection, bien-aimes fils des 
Etats-Unis d’Amerique, que Nous 
vous envoyons ce message, qui 
vous montre Notre desir de parti- 
ciper a la celebration du Jubile 
d’or • de votre magnifique universi¬ 
te catholique. 

“Notre joie est d’autant plus pro- 
fonde et plus intime que nous 
avons eu la bonne fortune de voir 
de Nos yeux, bien que brievement, 
l’oeuvre importante que vous avez 
accomplie pour la gloire de Dieu et 
le bien-etre de votre pays. 

“Fondee en 1889 par les eveques 
dtes Etats-Unis, durant le pontificat 
du grand patron des etudes, le Pa¬ 
pe Leon XIII, votre jeune universi¬ 
te, pleine de vigueur et de pro¬ 
messes, a pris sa place dans la lon- 
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gue lignee des universites les plus 
distinguees et les plus venerables 
de l’ancien continent et, suivanl 
leur exemple dans son adhesion 
aux plus pures traditions de la 
pensee chretienne, elle a atteint un 
succes si remarquable qu’elle a 
justement ete glorifiee par Nos 
predeeesseurs d’heureuse memoire 
comme un champ fertile pour la 
consultation catholique aux Etats- 
Unis. 

“Nous sommes isipgulieremerit 
heureux de faire notre sa gloire, 
c.onfiants qu’en ces jours terribles 
que nous traversons cela pourra 
vous encourager et vous fortifier 
dans la poursuite de la mission no¬ 
ble mais ardue que votre univer¬ 
sity remplit. 

“L’educatioh chretienne de la 
jeunesse n’a jamais ete d’une im¬ 
portance plus vilale ou plus decisi¬ 
ve qu’elle Test aujourd’hui, alors 
que nous devons faire face aux er- 
reurs troublantes du nationalisme 
et du materialisme qui ont plonge 
le monde dans la guerre, demon- 
trant elles-memes l’horreur d’une 
philosophic edifiee selon des re¬ 
gies purement humaines. 

“Si une telle calamije devait 
s’amplifier et s’intensifier, Nous 
pourrions bien perdre courage, 
mais Nous sommes soutenus par 
Notre confiance en la viVante Pro¬ 
vidence de Dieu qui apporte sa 
force et ses consolations plus abon- 
dantes a mesure que la confiance 
mondiale faiblit. 

“Notre espoir en Dieu repose dans 
les ecoles des pays chretiens, de 
1’ancien et du nouveau monde. Par- 
mi ces ecoles nous pla?ons votre Ca- 
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V OICI le temps de commander votre provision de 
ces delicieuses pommes canadiennes, muries au 
verger meme! Elies constituent la creme de notre 
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tholic University (of America ) com¬ 
me un exemple typique, assignant 
— dans son zele pour la Verite — la 
place exacte dans son programme 
aux sciences naturelles et a la me¬ 
taphysique, a l’esprit et au coeur, au 
passe et au present, a la raison et a, 
la Revelation. 

“Ainsi, dans la retraite austere de 
vos pavilions, faisant alterner la me¬ 
ditation et 1’etude avec la priere 
vous allez continuer a entrainer les 
jeunes hommes de demain a leurs 
vocations, enseignant a ces intrepi- 
des champions les principes fonda- 
mentaux d’une civilisation qui, en- 
cbassee dans l’Evangile du Christ et 
dans la voie infailliblement suivie 
par l’Eglise, est vraiment tout l’es¬ 
prit et toute la vie. 

“Inspires par cette juste promis¬ 
sion, les catholiques des Etats-Unis 
et, naturellement, tout homme d’es- 
prit droit ne peuvent manquer d’ap- 
precier l’importance extraordinaire 
dont est investie aujourd’hui cette 
deja celebre universite, comme ils 
ne peuvent pas pretendre ignorer le 
fait que sa prosperity future depend 
de leur bon plaisir et de leur coope¬ 
ration. 

“Cette universite — comme d’ail- 
leurs les autres universites catholi¬ 
ques des Etats-Unis d’Amerique — 
est a la fois l’orgueil du present et 
la protection de l’avenir et Nous, 
pour Notre part, en adressant les 
voeux les plus chaleureux de Notre 
coeur paternel pour le progres de 
cette universite, Nous faisons, des- 
cendre sur elle, avec Notre affec¬ 
tion profonde, l’abondance des be¬ 
nedictions de Dieu. 

“Nous benissons Tepiseopat des 
Etats-Unis: cette universite est le 
monument de son zele et de ses lu- 
mieres. Nous benissons les profes- 
seurs, les etudiants et tous les fide- 
les, mais specialement tous ceux qui, 
de quelque maniere que ce soit, ont 
aide cette noble institution de durer 
et de s’epanouir.” 


Roosevelt cherche une paix 
meilleure que celle de 1918 

Le President des Etats-Unis declare, a' l’occasion de l anniver- 
saire de 1’Armistice, qu’il cherche la voie menant a une paix 
meilleure que celle qui a suivi 1’Armistice de 1918. 

LA RESTAURATION DE LA PAIX CIVILE 


La banque hypo 
thecaire 




Elle ne commencera pas ces 
operations regulieres pour le 
moment 


OTTAWA, — M. J.-L. Ralston, 
ministre des Finances, a annonce 
que le gouvernement a decide qu’il 
n’etait pas dans l’interet public que 
la Ranque hypothecaire centrale 
commence ses operations regulieres 
pour le moment. 

Depuis la proclamation de la loi 
de la Banque hypothecaire centrale 
le 14 juillet, beaucoup de travail a 
ete fait dans l’organisation de la 
Banque. La legislation provinciale 
a ete attentivemem examinee, des 
estimations preliminaires ont ete 
faites et lorsque la guerre eclata la 
banque etait presque prete a com¬ 
pleter des conventions d’association 
avec les compagnies fiduciaires, hy¬ 
pothecates de prets et d’assurance- 
vie qui remplissaient les conditions 
d’association. La loi stipulait qu’a- 
vant de prendre de telles mesures, 
le gouverneur en conseil devait 
fixer une date a laquelle la banque 
pourrait ainsi conclure des conven¬ 
tions d’association. 

Le gouvernement a pris en consi¬ 
deration l’opportunite de fixer 
ainsi une date afin que des ajuste- 
ments puissent etre faits conforme- 
ment a la loi. La reevaluation des 
proprietes hypothequees est un ele¬ 
ment fondamental dans le plan de 
la Banque hypothecaire. Le gou¬ 
vernement croit que l’etat de guerre 
actuel et l’ignorance des effets de 
la guerre pourra avoir sur les re- 
venus et les valeurs immobilieres 
rendent les conditions si anormales 
et instables qu’il ne serait pas prati¬ 
que pour le moment d’etablir avec 
quelque degre de certitude des 
evaluations qui fourniraient une 
base equitable et permanente pour 
de justes relations de debiteurs a 
creanciers. 

On doit considerer de plus que les 
ajustements vises par la loi entrai- 
nent jusqu’a un assez haut degre 
l’usage du credit national, ce qui, 
non plus, ne semble pas desirable 
vu les demandes presentes et futu¬ 
res de ressources nationales pobf 
les fink de la guerre. En conse¬ 
quence, le gouvernement estirne 
qu’il h’est pas dans I’interet public 
que la Banque hypothecaire centra¬ 
le commence ses operations regu¬ 
lieres pour le moment, dependant, 
la loi n’est pas revoquee et la Ban¬ 
que hypothecaire centrale continue- 
ra a former une corporation et, lors- 
qu’il y aura opportunity, elle sera 
en mesure de poursuivre certaines 
de se.s activates et particulierement 
des recherches et des enquetes en 
rapport avec les prets d’argent sur 
garanties immobilieres. 
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WASHINGTON, — Le president 
Roosevelt a declare, qu’il cherche 
la voie menant a une paix meilleure 
que celle qui a suivi l’armistice de 
1918. 

M. Roosevelt a transmis son 
message du jour de l’Armistice par 
telephone a Lexington, ou Ton ce- 
lebrait le centenaire de lTnstitut 
militaire de la Virginie. II parla 
quelques minutes apres avoir de¬ 
pose une couronne de fleurs sur 
la tombe du soldat inconnu, au ci- 
metiere d’Arlington. 

M. Roosevelt a declare que le 
seul objectif legitime de la force 
armee etait la restauralion de la 
paix civile. 

“Les Etats-Unis travaillent pour 
la paix”, dit-il. 

“Nous prions pour la paix et 
nous nous armons pour la paix. 

“L’unique fin des armements est 


de creer des conditions dans les- 
quelles la paix sous le regne de la 
liberte puisse exister. , 

“Nous avons besoin aujourd’hui 
d’une paix meilleure que celle qui 
a suivi Tarmistice de 1918, une 
paix qui amenera les hommes a 
deposer les armes qui ont ete em¬ 
ployees pour les diviser entre eux. 

“Nous sommes a la recherche 
d’un langage dans lequel le voisin 
pourra parler au voisin, l’homme 
a l’homme et par lequel tous les 
etres humains exprimeront la ne¬ 
cessity d’eliminer la crainte. 

“J’ai tente — et je tente encore 
-— de trouver la voie qui menerait 
a cette paix”. 

Le president a dit que le pro¬ 
gramme d’armement des Etats-Unis 
n’est pas incompatible avec l’espoir 
de ce pays en la paix. 


HITLER ELEVE DE BIS¬ 
MARCK 


Plus de nouvelles sur l’effort 
de guerre du Canada 


OTTAWA, — Le sous-comitc de 
l’information publique dans le cabi¬ 
net, dirige par l’hon. Norman Mc- 
Larty, ministre du travail, formu- 
lera cette semaine un plan qui per- 
mettra de fournir a la population 
canadienne plus de details sur 1’ef- 
fort de guerre de notre pays. 

On assure que B C’est a la suite de 
demandes consfantes de renseigne- 
ments de toutes les parties du pays 
que le sous-comite a decide d’elabo- 
rer uri nouveau programme. On 
>ignore encore si on laissera la pu¬ 
blicity de guerre aux soins d’un 
Neill homme ou d’un groupe d’hom- 
mes ou si on s’en rapportera a ce 
sujet a’chaque'minislere. 

Lors de T'entt-ee en guerre du 
Canada le so^febmite de l’infor- 
mation avait up double objectif en 
vue, lout d’abond la creation d’lin 
^bureau de censure qui semble fonc- 


tionner a la satisfaction generate; 
puis 1’etablissement d’un bureau 
d’information. Le cabinet ne semble 
satisfait quant a ce dernier point. 

D’ailleurs, depuis la declaration 
de la guerre, M. McLarty a ete 
transfere du ministere des postes a 
celui du travail tandis que l’hon. 
C.-G. Power lui a succede comme 
ministre des postes. On s’attendait 
a ce que M. Power prenne la presi- 
dence du sous-comite de l’informa- 
tion. Cependant M. Power a du 
s’occuper des elections provinciales 
de Quebec et M. McLarty est reste 
president du dit sous-comite. 

M. McLarty avant de donner son 
travail dans ce domaine a M. Power 
veut faciliter la tache au ministre 
des postes qui deviendra, en fail 
un veritable ministre de l’informa- 
tion. 


I .’ imtnig ration a augmente 
considerablement 

Durant les dergiiers six mois, 12,024 immigrants sont entres 
au Canada, soit une augmentation de 10,704 sur la penode 
correspondante de la precedente annee fiscale - Accroisse- 
ment de 79.5 L pour cent dans le nombre des immigrants alle- 
mands des Sudetes — 2,544 immigrants britanniques et 1,107 
Juifs, durant la meme periode 


OTTAWA, — Le Canada a ouvert 
plus larges ses portes aux immi¬ 
grants, durant les premiers six mois 
de la presente annee - fiscale. Le 
nombre des immigrants entres au 
pays durant cette periode a ete de 
12,024, soit une augmentation de 
10,704 sur le nombre de ceux qui 
sont entres chez nous durant la pe- 
riode correspondante de la prece- 
dente annee fiscale, apprend-on au¬ 
jourd’hui du departement de Timmi- 
gration. 

L’entree au pays des Allernands 
des Sudetes qui ont quitte celtc 
parlie (les Sudetes) de la Tcheco- 
slovaquie apres 1’annexion a l’Alle- 
magne, marque un accroissement 
de 79.5%; pour ce qui est des im¬ 
migrants du nord de l’Eurdpe, au 


nombre de 1,556 cette annee com- 
parativenrent a 867, Tan dernier. Le 
nombre total des immigrants d’ori- 
gine allemande proprement dite a 
ete, cette annee, de 975, contre 382 
Tan dernier. Le nombre des immi¬ 
grants des lies britanniques, de 
2,544, montre une augmentation de 
15.1% sur Tan dernier, alors que 
le nombre des immigrants des 
Etats-Unis montre un accroisse¬ 
ment de 1.3%, puisqu’il est de 3,410 
contre 3,365 Tan dernier. Les immi¬ 
grants des autres races europeennes 
ont ete au nombre de 4,514 compa- 
rativement a 4,262 Tan dernier. Par- 
mi ces races, c’est la race juive qui 
montre la plus grande augmentation 
puisqu’il est entre au pays, durant 
les derniers six mois, 1,107 Juifs 
contre 236 Tan dernier. 


CT- - ---- - -- 

La guerre coute $100,000,000 

par jour 


PRECISEZ In CATEGORIE et ACHETEZ avec CONFIANCE 


N’oubliez pas votre 
abonnement. 


WASHINGTON, — On calcule que 
la guerre coute actuellement, en 
seuls debourses au comptant, une 
somme de $100,000,000 par jour, a 
1’ensemble des pays belligerants. 
Car il faudrait en plus faire le comp- 
te des pertes de iI>ropri5t5s, d’armes, 
et de pertes commerciales. 

Ce chiffre de cent millions de 
dollars n’est evidemmenf qu’ap- 
proximalif et etabli sur des ren- 
seignements sujets a revision. 

On croit qu’en fin mars pro¬ 
chain, CAllemagne aura depense 
$12,000,000,000; la Grande-Bretagne 
et ses Dominions, $5,262;000,000; la 
France, d’ici le 31 deceinbre 1939, 
la somme de $2,194,758,000. 

On ne sait pas, au vrai, ce que 
TAllemagne depense pour la guerre 
Hitler a declare toulefois, dans un 
discours, que depuis six ans, TAlle¬ 
magne avait depense $36,000,000,- 
000, en fixant 40 sous la valeur 
du mark. Un decret du 6 septembre 
dernier fixe une depense de $6,000,- 
000,000 pour l’annee fiscale qui ,se 
terminera le 31 mars prochain. 

L’approximation de la depense 
de guerre pour TAllemagne est 


Dans une lettre adressee a M. 
von HODEMBERG, en 1866, le Chan- 
cclier d’Allemagne ecrivait: “Quand 
l’existence de la Prusse est en jeu, 
je prends pour alliee la Revolution 
meme, ie me fais soutenir n’importe 
comment. — Quand l’existence de la 
Prusse, quand ses plus sacres inte- 
rets sont en danger, je ne connais 
ni droit ni morale”. 

Eleve Hitler, le Professeur BIS¬ 
MARCK est content de vous. Mais 
suivant son conseil, pour vous allier 
avec la plus satanique, la plus atro- 
ce des revolutions, faut-il tout de 
meme que votre Prusse soit mal en 
point. 

Allons, TAllemagne sera toujours 
TAllemagne... 

“Paroles de France” 

Le Royaume-Uni: L’angleterre 
estimait, en avril 1939, qu’elle au- 
rait besoin de $5,259,776,000. La 
livre sterling etant estimee a $4 
americains, pour l’annee 1939-40, 
commenfant au ler avril. La moi- 
tie de cette somme etant affectee 
a la defense nationale. Depuis la 
guerre est survenue, et les estimes 
ont ete hausses a $7,733,364,000, 
dont $4,996,016,000 pour la guerre. 

L’impot sur le revenu a ete aug- 
mentede 30 p.c., avec une aug¬ 
mentation supplementaire de 7 1-2 
p.c. pour 1940-41. Une nouvelle taxe 
sur les profits remplace la taxe d’ar- 
memenfs et defense nationale. D’au- 
tres taxes, notamment sur les arti¬ 
cles de luxe, ont ete augmentees. Le 
revenu probable se chiffre a $3,- 
980,000,000, ce qui laisse un deficit 
de $3,752,000,000, qu’il faudra ren- 
contrer au moyen d’emprunts. 

Le Canada: Le parlement cana- 
dien a vote une somme de $100,000,- 
000 pour la guerre, lors de la session 
de guerre speciale de septembre 
dernier. Auparavant, le parlement 
avait deja vote $53,000,000 dans son 
budget regulier pour depenses d’ar- 
mements, ce qui forme un total de 
$153,000,000 pour depenses de guer¬ 
re canadiennes, d’ici Ie 31 mars 
prochain. 

L’Australie: Le budget annuel 
comporte $105,038,400 pour depen- 
ses de guerre, mais il faudra des 
depenses supplementaires qui n’ont 
pas encore ete etablies. 

La Nouvelle-Zelande: Le budget 
ordinaire a ete augmente pour l’an- 
nee 1939-40, de $7,164,000, surtput 
pour les armements. Le gouverner 
ment projette d’emprunter $60,000,- 
000 pour travaux publics, mais 
on croit qu’une partie ira aux ar¬ 
mements. 

(Les chiffres en piastres sont ba¬ 
ses sur une valeur de la livre aus- 
tralienne et neo-zelandaise fixee ar- 
bitrairement a $3.20 en dollars, et 
en fixant le dollar canadien a $1.00. 

La France: Le budget de 1939-40 
comportait $625,585,000 pour la de¬ 
fense nationale. On affirme, de 
sources franpaises, que depuis la 
guerre, le gouvernement franpais 
a vote $1,569,172,581 pour fins de 
guerre, en calculant la valeur du 
franc a 2 1-4 cents. 



FAITES 

Massez-lui la 
gorge, la poitrine 
et le dos avec du 
Vicks VapoRub, 
et mettez-le au 
lit.Ensuite, met- 
tez une cuilleree 
de VapoRub dans un bol d’eau 
bouillante; posez un journal ou 
un drap sur la tete de l’enfant, 
comme une tente, de f agon qu’elle 
couvre aussi le bol, et que Bebe 
puisse aspirer les vapeurs medi- 
camentyes pendant plusieurs mi¬ 
nutes. Ce traitement detachera 
les mucosites—degagera les voies 
nasales—enrayera la tendance d 
la toux—apaisera la congestion 
locale. Longtemps apres que Bebd 
se sera endormi d’un sommeil 
paisible. Taction cataplasme-et- 
vapeurs du VapoRub continuera 
k agir et a soulager le mal-et 
vous aurez, 
vous-aussi, 
une bonne 
nuit de repos. 


VICKS 

W VapoRub 


L’immigration.... 


(Suite de page 1) 

da depuis les six derniers mois sont 
reellement etablis sur des 1 terres tel 
que le requiert la loi ou s’ils n’ont 
pas plutot pris la placq |Tautant de 
Canadiens efictoTe «ahs f lmploi de 
ce fait. 



AVEC. UN ENGIN 

Wisconsin Air-refroidi 

^reTrayail le plus ardu devient 
'* un plaisir. 

FES K.XGI'N'.S WISCONSIN AIR- 
RBFRG’IDI ' ''Tppctionrient innbe- 
diatement en nM-rtiporte. quelle con¬ 
dition et produiseht un maximum 
d’Snergie avec im*, minimum de 
combustible. 

Nous, en avons :,d e toutes forces se¬ 
lon vos besoina: et vos bourses. 
Ecrivez-nous, en franqals si vous 
le prgferez, et nousTvous dirons 
comment vous procurer ce nouvel 
ENGIN WISCONSIN AIR-RE¬ 
FROIDI, pour votre " ferme, votre 
garage, votre laiterie, ou pour tout 
autre endroit ofl i’^nergie est requise 

MUMFORP, / WEDLAND, 11AUTED, 

576 Rue Wall 
Winnipeg, 


Department E. 

Manitoba. 


'"IrROlAL 


as’sez difficile, par suite de sa struc¬ 
ture economique speciale et de son 
organisation speciale et de son 
organisation speciale pour produc¬ 
tion de guerre depuis quelques an- 
nees. Pour payer ses frais de guer¬ 
re, TAllemagne a augmente les 
taxes; reduit de 50 pour cent les 
depenses d’ordre non-militaire, et a 
emprunte a court terme. Elle aurait 
aussi abaisse les salaires et les 
prix, reduisant nominalement le 
cout des approvisionnemynts de 
guerre. 

Les principals taxes allemandes 
sont: augmentation de 50 p.c. de 
l’impot sur le revenu excedant $960; 
surtaxe de 20 p.c. sur Ie tabac, la 
biere, les liqueurs et le champagne; 
taxe de 15 p.c. sur le produit des 
revenus municipaux, comme contri¬ 
bution a ia guerre. 

Les journaux estimaient que les 
nouvelles taxes rapporteraient an- 
nuellement deux milliards, ce qui 
formerait pour 1939-40 un total de 
$8,800,000,000 contre $6,860,000,000 
pour Tan dernier. 

Voici maintenant du cote de l’Em- 
pire britannique; 



Le plus vieux —TTun gout qux'lleux que 
* seul l’age peut donner. tig?' 

Lei plus r S«rtGontenanT approximati- 
vefnent 28% d’alcool sjgbdard. 

Le ineilleur pour vous —I est pur—fait 
ayec des raisins chpjpis de Niagara. 

Vendu dan 3 tous •. les Magasins de la 
Commission des' Liqueurs du Gouverne¬ 
ment. 


CANADIAN WINERIES LTD. 

Head Office: TORONTO 

Branches: NIAGARA FALLS — ST. CATHARINES — LACHINI, QUE 
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LE PATRIOTE DE L’OUEST, mercredi le 22 novembre, 1939. 


L’encyclique de Pie XH ... 


(Suite de page 1) 

scur, est heureux d’attircr l’atten- 
tion sur un plus recent developpc- 
ment de Tactivite cathoiique an 
coins du dernier demi-siecle. 

On pent constater quo, par la gra¬ 
ce du Saint Esprit, partout se ma- 



nifeste une vie remarquable de de¬ 
votion cretienne qui remplit les 
eglises, atlire les follies a la Table 
Eucharistique, augnrente le nombre 
de maisons de retaites fermees, et 
attire un grand nombre de fideles a 
la preirise on a la vie religieuse. 


eternclles suivant l’csprit de l’Evan- 
gile. 

La pire source, la plus malfaisan- 
ie el la pi ns repandue ties maux 
d’aujourd’hui est l’ignorancc de 
Dieu et Toubli do ses Cohim’ande- 
ments.ou lour observance imparfai- 
ie. D’oii sont lies l’ego'isme exagere, 
la soif des plaisirs, Tim in ode's lie 
dans le veieinent, Tavaricc du pou- 
voir, 


LA POLITIQ UE DE L’ESPAGNE 

Strcte neutraiits — L’exactitude des nouvelles de guerre — 
Le ccmnunisme reste Lennemi mortel Contact constant 
avec 1’Amerique latine 


ni . 7 REMEDES 

Ubteneneij/ fahrney 


Dix-neuf provinces ecclesiasliqiies, 1 du pauvre, la rupture de la vie tie 
115 dioceses, pres tie 100 seminai-, famille, la frivolitti an siijet du ma¬ 
res, des eglises innombrables. des! riage, la restriction des naissanpes 
monasteres, des colleges, des ornbe-j et la negligence des devoirs envers 
linats et des hopitaux iemoignen! | la patrie. Le Saint Pere est afflig.' 
d’une vie intense. ! , que dans tant (Peeples aux Etats- 


Les associations fundees dans 
l'interet des missions, et en premier 
lieu, la Societe pour la propagation 
de la foi, indiquent la maturity dans 

la pensee cathoiique, ct sont une i Pareille silualion ne pent se prolon- 
garantie certaine tl’une riche mois- 
son d’ames parmi les infideles. Le 


La CUISINIERE PURITY dit: 

"C'est ma m.6re qui m’apprit que la 
Karine Purity Stait bonne A faire 
autre chose que le pain. Bien enten- 
du, tout le monde sait qu’elle FAIT 
du pain niagnifique. ’Plus de pain et 
du pain meilleur’, c’est l’exacte v6ri- 
te. Mais A cette gpoque, tout le mon¬ 
de ne savait pas que la Farine Puri¬ 
ty etait tout aussi bonne pour les ga¬ 
teaux, les tartes, la patisserie, et tou- 
te autre chose. Toutefois, ma rnSre 
le savait. Elle avait dCcouvert que la 
Farine Purity gtait une farine A tout 
usage — ce que les gens qui l’ont es- 
savfie savent tres bien mainte.nant. 
Ma mAre me l’a appris il y a long- 
temps, et j’emploie ia Farine Purity 
pour ma boulangerie et mes patisse¬ 
ries. ,Essayez-la vous-meme la pro- 
chaine fois. Void une bonne recette: 

Petits Pains Tot Fails 

2% tasses Farine Purity, 2 c. A the 
sucre blanc, % c. A the sel, 3% c A 
th6 poudre A pAte, 4 c. A soupe beur- 
re, 1 oeuf, battu l§g£rement, avec as- 
sez de lait pour remplir, ensemble, 

1 tasse. 

FACON DE PROCEDEE:— Tamisez 
la farine avec le sucre, le sel ct la pou¬ 
dre A pAte. Coupez-y le bcurre as- 
sez gros; humectez avec le melange 
de lait et d’oeuf, maniez A Vt de pou- 
ce d’epaisseur sur la planche enfari- 
nee. Coupez au decoupoir; enduisez 
de beurre fondu. Repliez et faites 
cuire A four chaud de 450° pendant 
15 minutes. 

Idee Pour Cadeau De Noel 

Envoyez-nous 15c (mandat-poste ou 
timbres) avec les nom et adresse 
d’une arnie, et nous lui ex; edierons 
un exemplaire du Livre de Recettes 
Purity sous une jolie envel ippe de 
NoSl, avec vos compliments. 

Ecoutez la 

‘CAVALCADE OF DR 4MA’ 
CKBI - 1210 kc - 10.45 A.M. 


Pape esl heureux de nicniionner 
“The Catholic Church Extension 
Society,” la “Catholic Near East 
Welfare association”, la “Indian 
and Negro Mission, qu’il recoin- 
mande, insistanl en particulicr sur 
la necessite de Tapostolat ehez les 
noirs confic a TAmerique par la 
Providence. 

Une autre source dc satisfaction 
pour le Saint Pere, ee sont les eco- 
les catholiques de tout genre orga- 
nisees avec grande sacesse et sup- 
portees par la liberalite des fideles, 
ainsi que les associations charita- 
bles diocesaines qui out appris a 
reconnaitre le Christ vivant dans la 
personne du pauvre. 

A cette liste il est heureux d’ajou- 
ler les differentes organsintions 
d’action cathoiique, confreries de la 
Sainte Vierge. confraternity de la 
doctrine chretienne qui ont deia re- 
colte de riches moissons, ainsi que 
la Societe du Saint-Nom de .Testis, 
cette noble conductrice d’hommes 
dans la pratique de la religion et le 
respect de Dieu. Le Saint Pere par- 
le de la “National Catholic Welfare 
Conference” qui a ete d’une si gran¬ 
de utilite aux eveques dans les dif¬ 
ferent s domaines de Tapostolat. 

Le Saint Pere avait le bonheur de 
connaitre pci sonnellement plusieurs 
de ces organisations lorsqu’ii a vi- 
site TAmerique en octobre 1938, vi- 
site dent il a garde une heureuse 
et durable impression. 

En face de taut de bien accompli, 
Tauguste Pontife ne peut que re- 
mercier d’abord le Dieu de toutes 
les misericordes; mais il reconnait 
aussi que le bien accompli est du 
aux activities sages et laborieuses 
des eveques et de leurs ouailles, et 
en particulier au zele du clerge et 
des communautes d’homntes et de 


M.MMUD, —’ Dans une Europe en 
tierre, I’Espagne continue a occu- 
la soif des richesses, le meprisi per une place particuliere et se flat- 

le d’etre “le pays le plus stricte- 
ment neutre” du continent. 

Ce n’est pas seulement la volonte 
du general Francisco Franco qui 
dicle a l’Espagne ce role, mais en¬ 
core sa situation geographique et la 
necessite de panser les plaies de la 
guerre civile. 

L’Espagne n’en continue cepen- 
<iant pas moins a etre le lieu de ren¬ 
contre des influences internationa- 
les qui se combaltent. Afin de se 
garder contre les russes de la pro- 
pagande etrangere, le gouvernement 
a pris des mesures vigoureuses pour 


que 

IJnis la religion soit ignoree et que 
les connaissances humaines sp'Cnt 
confinees dans les etroites limites 
du rationalisme on du naturalisme, 


* ger sans entrainer de terribles con¬ 
sequences 


Tons les lundis, mercredis, vendredis j femmes a qui il vent rendre hontma- 

Ige. 

Il rappelle l’obligation qu’a tout 
chretien d’etre un apotre zele. Le 
monde actuel, livre com me il Test 
aux interets et satisfactions de cette 
vie, presente de nombreux obsta- 
! cles, a l’expansion du royaume du 
j Christ; mais ces obstacles ne de- 
i vraient pas diminuer ou tarir l’a- 
mour de Dieu et ie desir des choses 



La meilleure pour toutes fins 
de Cuisson 


Ici, le Saint Pere ecrit des choses 
touchantcs sur la (lignite, la sain- 
lete et la beaute calme et paisible 
de la famille chretienne, source de 
tant de bien, et si feconde en bon- 
heur. Dans la famille chredenne, 
los parents et les e-nfeints soul unis 
par ce tendre lien du respect et de 
Tamour, qui sont la joie veritable' 
dc la vie. 

Que cenx qui ont l a garde des 
antes, s’attachent avec soin a pre- 
cher la saintete du mariage chre¬ 
tien, un et indissoluble, la plus 
forte barriere contre les maux et les 
dangers des mariages mixtes et les 
resullats desastreux de la pratique 
du divorce. 

Les pasteurs devront continuer 
it augmenter leurs connaissances de 
la science humaine sacree, afin de 
devenir des pasteurs efficaces dans 
1’evangile de la Redemption. 

Les laics, aussi, qui s’occupent 
d’action cathoiique, devraient pos- 
seder 1’education chretienne et la 
culture convenable a leurs fonc- 
tions, pour etre dans le veritable 
sens du mot, les cooperateurs du 
clerge. 

L’Auguste Pontife est tres heu¬ 
reux que la presse et la radio ame- 
ricaine soient utilisees si efficace- 
ment pour repandre la religion. On 
atteindra mieux pared resultat en 
suivant meihodiquement et verita- 
blement les conseils de l’autorite 
ecclesiastique. 

Parlant de 1’education dans la 
litterature, les sciences et les arts, le 
Saint Pere montre un grand inte- 
ret dans les colleges et universites 
catholiques, spccialcment cede de 
Washington, benie dans ses oeuvres, 
ayant ete fondee par Leon XIII et 
honoree par Pie XI, d’heureuse me- 
moire. 

Le Saint Pere ex'irime sa satis 
faction dans le projet de construire 
a Rome un college nouveau plus 
approprie pour les j mines candidats 
a la preirise qui viennent d’Ameri- 
que y recevoir lour formation ec¬ 
clesiastique pres du Siege de Pier¬ 
re. La question sociale qui, meme 
en Amerique, cause du trouble et 
de Tinquieltide, est d’une impor- 


pour le Souverain 


tance supreme 
Pontife. 

Les principes de vie chretienne 
doivent elre genereusement mis 
en pratique si Ton vent resoudre 
dans la justice et la charite, le con- 
flit entre le capital et le travail, 
entre le riche et le pauvre; la pau- 
vrete acceptee dans l’esprit chre¬ 
tien est sainte et honorable; la ri- 
chesse entraine avec elle de lourdes 
responsabilites, a cause de ses obli¬ 
gations envers les pauvres. Il taut 
par-dessus tout que le salaire du 
travailleur soit juste, suffisant pour 
lui perineitre de faire vivre sa fa¬ 
mille decemment, et que tout ceux 
qui sont capables de travailler, 
puissent trouver du travail. 

On doit approuver que les pa- 
irons, ainsi que les ouvriers et cul- 
tivateurs puissant s’unir pour la 
protection de leurs droi’.s, suivant 
les prescriptions de la justice. Il 
convient que, ions, suivant les che- 
mins si merveilleusement indiques 
par 1’encyclique “Rerum Novarum” 
de Leon XIII, et “Qua Iragesimo 
anno”, de Pie XI, s’unissent pour 
(rouver enfin tine solution pratique 
a ce difficile problem". Une telle 
solution ferait grand honneur an 
peuple americain. 

A cette fin, et tres ouvertement 
le Saint-Pere invite ceux qui sont 
separes de l’Eglise a retourner au 
siege de Pierre, et rappelle avec 
plaisir les nobles sentiments que 
plusieurs d’entre eux ont exprimes 
a la riiort de son ehx ont exprimes 
seur et a sa propre elevation au 
trone de saint Pierre. 

En terminant par des paroles 
d’exhortations paternelles, Taugus¬ 
te pontife encourage les eveques a 
porseverer dans leur apostolat sa- 
cre. avec entiere confiance dans le 
secours divin, prets au travail, a 
construire et fortifier le rempart 
dc la foi contre les assauts de l’en- 
nenii de la chretiente et a conduire 
les individus, les families et la na¬ 
tion a Tobservance des commande- 
ments de Dieu. afin que le Royau- 
nve de Dieu s’etablisse parmi eux. 


obliger les iournaux et la radio a in- 
diquer exactement la source de 
leurs informations. 

Les longs articles de propagande 
ecrits sur la table d’un cafe et dates 
dc la capitale de Tun ou de l’autre 
des belligerents ne remplissent pas 
les colonnes des journaux eomme 
e’etait le cas au debut de la guerre. 

On ne permet pas a la radio d’ac- 
cepter des nouvelles sans les avoir 
d’abord verifiees officiellement. On 
ne tolere plus les manifestations en 
fayeur d’un pays ou d’un autre. On 
exerce line stricte surveillance sur 
1’activite des “bureaux” etrangers. 
La consigne Franco sera de plus 
en plus scrupuleusement observee. 

Le gouvernement espagnol a ce_ 
pendant inspire en ces derniers 
temps des articles de journaux un 
pen partout a travers le pays oil 
Ton rappelle que “l’Espagne a com- 
battu le peril mortel du communis- 
me” et Ton declare que “le commu- 
nisme, sous toutes ses formes et 
tous ses aspects demeure Tennemi 
mortel”. 

11 est interessant de constater que 
cette campagne coincide avec une 
carfipagne similaire qui prend de 
Tampleur en Italie. Le contact 
etroit et constant avec Rome demeu- 
re le fondement de la politique 
etrangere espagnole. 

Une autre manifestation de la po¬ 
litique espagnole, plus recente celle- 
la, c’est l’effort pour stimuler les 
echanges commerciaux avec les 
pays de TAmerique latine afin do 
contre-balancer la diminution du 
commerce franco-espagnol et anglo- 
espagnol qui resulte de la guerre. 
Cet effort n’en est encore toutefois 
qu’a la periode preliminaire. 

—--;o:-- 


de Voire 

AGENT FAHRNEY 


LE SENS... 


(Suite de page 1) 

Pour la defense de la civilisa¬ 
tion chretienne 

Son Eminence reaffirme ia loy- 
aute des Canadiens fran?ais envers 
la Couronne britannique et envers. 
le Canada. 

Parlant de la participation du 
Canada a la guerre, le cardinal-ar- 
cheveque de Quebec precise que la 
nation canadienne combat pour la 
defense de la civilisation chretien¬ 
ne. Il condamne vigoureusement 
ia Russie athee, et l’Allemagne neo- 
paienne. 

Les relaticns americano-cana- 
diennes sent une grande Ie;on 
pour I’Erope 

Le cardinal Villeneuve s’est plu 
a se rejouir des cordiales 
qui 


Ces 3 remedes de famille qui out 
fait leurs preuves sont vendus, depuis 
1’etablissement de la Compagnie du 
Dr. Pierre Falirney & Fils, a Chicago, 
en 1869, par des distributeurs locaux 
ou des agents. II s ont acquis leui 
renommee, grace a la recommanda- 
tion des clients satisfaits qui en lai- 
saient louange. Voyez votre agent 
Falirney aujourd’hui meme et ren- 
seignez-vous sur ces 3 remedes. 

1. Le Novoro du Dr. Pierre 

Excellent remede tonique pour 
l’estomac, employe avec succes pour 
plus de 5 generations par des milliers 
de personnes souffrant de: constipa¬ 
tion fonctionnelle; indigestion, de¬ 
rangements d'estomac, perte de som- 
meil et d’appetit, nervosite, maux de 
tete, lorsque ces maux sont dus a une 
digestion et une elimination defec- 
tueuses. Son action douce produit 
quatre effets: il aide la fonction de 
l’estomac; regie les intestins; a une 
douce action diuretique; aide et ac¬ 
tive la digestion. Si la Nature manque 
d’accomplir ses fonctions regulieres 
d’elimination normale, le Novoro du 
Dr. Pierre vous aidera a eliminer les 
matieres de rebut de votre conduit 
digestif. 

2. Le Liniment Oleolo du 
Dr. Pierre 

a procure depuis plus de 50 ans le 
soulagement rapide et bienvenu a des 
milliers de personnes qui souffraient 



de douleurs rhumatismales et nevral- 
giques, maux de tete, muscles raidis 
et endoloris, entorses et foulures, con¬ 
tusions, meurtrissures, demangeaisons 
ou pieds brulants. Antiseptique, ni 
collant ni graisseux. Il calme, re¬ 
chauffe et est economique. 

3. Le Magolo du Dr. Pierre 

Excellent remede alcalin employe 
depuis 1885, il soulage rapidement les 
maux de tete, les ardeurs et acidites 
d’estomac, les nausees et les vomisse- 
ments dus a un exces d’acidite. Re¬ 
mede de valeur pour le traitement de 
diarrhee, crampes et vomissements 
causes par les “maux d’ete”. Action 
rapide, plai8ant au gout. 

Si vous ne pouvez acheter ces 3 re¬ 
medes dans votre voisinage ecrivez 
aujourd’hui a: 

DR. PETER FAHRNEY & SONS GO. 

2501 Washington Blvd., Chicago, Ill. 

LABORATORIES: { wiifnipeg,' Mam,' Can! 


le Canada et qui constituent, selon 
lui, une grande le^on pour TEuro- 
pe. 

L’eminent prince de TEglise sou- 
ligne que les Etats-Unis et le Ca¬ 
nada ne sont separes ni par une li- 
gne Maginot ni par une ligne Sieg¬ 
fried mais par une frontiere non- 
fortifiee de 3,000 milles. Ameri¬ 
ca ins et Canadiens doivent etre re- 
connaissants a Dieu de beneficier 
de telle relations mutuelles amica- 
les et doivent esperer qu’elles con- 
tinueront. 

Hauls representants de 1’Etat 
parmi les convives 

Les depeches de l’“‘Associated 
Press” et de la “Canadian Press” si 
gnalent que plus de deux cents con¬ 


vives assistaient a ce dejeuner of- 
fert en l’honneur du cardinal Ville¬ 
neuve. On remarquait, entre autres, 
dans l’assistance deux represen¬ 
tants de l’Etat. M. James-A. Farley, 
ministre des postes aux Etats-Unis, 
et M. Sumner Welles, sous-secre- 
taire d’Etat. 

On a remarque que le cardinal 
Villeneuve parlait facilement l’an- 
glais et que, a Texentple du cardi¬ 
nal Pacelli (aujourd’hui le Pape 
Pie XII) lorsqu’ii tut requ par le 
“National Press Club” en 1930, Son 
Eminence ne portait pas sa soutane 
cardinalice, mais le simple collet 
romain._ 

M’oubliez pas votre 
abonnement. 


elations 

existent .entre les Etats-Unis et 


Iff 


FERMIERS: 

Apportez aux Elevateurs FEDE¬ 
RAL vos Iiivraisons de grain: 

A LA COMMISSION du BLE 

(Prix garanti: 70c jusqu A la li- 
mtte de 5,000 minots) 

A L’AGENOE du CARTEL 
(Prix garanti: 60c) 

Pour le MARCHE-OUVERT 
(Prix courant du marche) 
Sollicitons vos Options sur le B16. 
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Les phases de la liberation d e FEspagne 
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Defense et restauration du patrimoine 

artistique 


— XXXI — 

Le materialisme, qui inspire les 
theories et les haines marxistes. est 
la negation de l’art eomme de toute 
autre forme de spiritnalite. Et lors¬ 
que les malheureux bolchevises 
d’Espagne exer^aient leur rage con¬ 
tre les oeuvres d’art du passe, lors- 
qu’ils fusiliaient les statues lace- 
raient les tableaux it la ba'ionrietie, 
incendiaient les eglises ou les fai- 
saient sauter a la dynamite, ils ne 
faisaient qu’obeir it la logique ele- 
mentaire de leur parti. 

D’un autre cote, lorsque les natio- 
nalistes essayaient de sauver le plus 
grand nombre possible de ces oeu¬ 
vres d’art, de restaurer celles aux- 
quelles s’etait attaque le vandalisme 
ties Rouges, de creer surtout un 
nouveau style artistique qui cadre- 
rait avec l’ideal de l’Espagne nou- 
velle, ils montraient une fois de plus 
combien leur mouvement etait op¬ 
pose a Tenvahissement du materia¬ 
lisme, comment il entendait main- 
tenir les sources vives de la spiri¬ 
tuality. 

Car, si les destructions sont, cn 
un sens, irreparables, elles doivent 
inspirer aux ames genereuses la vo¬ 
lonte de creer toujours plus de 
beaute vivante. C’est — nous allons 
jo voir — ce qui a eu lieu en Espa- 
gne nationaliste. 

Destruction des oeuvres d’art 

II est assez difficile de donner tine 
idee exacte de tout ee que la revo¬ 
lution marxiste a delimit dans le 
domaine artistique. 11 faudrait jires- 
que noramer toutes les eglises, tons 
les monasteres el convents detruits, 


| car tons elaient eux-memes oeu¬ 
vres d’art, ou en abritaient sous 
leur toit. Il faudrait enumerer les 
palais el les nmsees, pilles en grand 
nombre et depouille.s de tout ce qui 
pottvait rappeler la gloire du passe. 

Ce qui n’a pas ete detruit ou mu- 
tile a ete vole ou transports a 1’e- 
tranger.. . les esclaves espagnols de 
Moscou payaient avec les tresors 
esthetiques de TEspagne la dette 
eontractee vis-a-vis de leurs jirotec- 
teurs russes! 

Voici comment tin spec.ialiste aj)> 
preciait d’un mot le musec installe 
a Santillana avec les restes des oeu¬ 
vres recueillies par le premier ser¬ 
vice organise de recuperation artis¬ 
tique: “C’est une veritable vision 
de sabbat de Goya, une salle de dis¬ 
section que ce musee.. Des statues 
mutilees a coups de hache, ou frap- 
pees, ou pietinees, aux teles a dem : 
briilees. Des bois sculptes magnifi- 
quement presentent maintenant un 
aspect tragique; nombre d’enlre eux 
servirent de bois pour faire du 
feu. . .” 

Le meme specialiste^ interroge 
sur le sort des oeuvres admirable?, 
que renfermait le musee du Prado, 
a Madrid, ne pouvait que repondre: 
“il nous manque les renseignements 
precis sur les endroits oil se trou- 
vent ces tableaux qui faisaient de 
notre musee la plus belle galerie du 
monde. A la plupart d’entre eux, on 
a fait passer la frontiere, dans le but 
d’en faire de l’argent, pour mieux 
detruire TEspagne... C’est une spo¬ 
liation sans jireeedent dans This- 
toire_” 

Le temoignage de J. M. Sert 

Voici un temoignage dont le la- 


conisme en (lira plus long que tout 
un volume d’accusatiohs; il vient 
(Tun ties jieintres les plus illustres 
de TEspagne contcmporaine, Jose ' 
Maria Seri “Mon chef-d’oeuvre, de-' 
clarait-il lui-meme a New-York, e'e-j 
taient les peintures murales de la 
cathedrale de Vich, oil )e travaillai 
de 1904 a 1927, sans relache. Savez- 
vous ce qu’ils en ont fait? Ils les 
ont detruites au point qu’il n’en res¬ 
te plus auctine trace... Elies s’en 
sont allees au vent. Le meme sort a 
ete reserve a mes peintures religieu- 
ses. De par leur sujet, piles etaient 
condamnees. D’ailleurs. il eut suffi, 
pour qu’on les profanat, que j’eus- 
se, eomme ie n’ai pas hesite a le fai¬ 
re, declare la profonde aversion q ie 
ie ressens it l’endroit de la Re- 
ptiblique des Rouges...” 

L’oeuvre du gouvernement 
nationaliste 

Conime bien Ton pense, le gou- 
verncment nationaliste ne fui pas 
longtemps sans protester conlre eet 
affr.etix vandalisme, ni sans prendre 
tons les moyens a sa disposition 
pour y remedier de la fapon la plus 
efficace possible. 

Meme avarit la loi organique de 
TEtat constituent le gouvernement 
definitif de TEsnagne. la Junte 
technique, aidee des services de la 
Phalange, avail entrepris des tra- 
vaux importanls de reconstruction 
el elabore des nr 0 lets dont tin oes 
plus stgnificatifs etait la reedifica¬ 
tion de Guernica, sauvagement de- 
truite par les rouges en fuite, au me- 
pris (doublement criminel ici) tie 
la tradition et de l’histoire. 

Eugenio d’Ors. 

La loi dti 31) janvicr 1938 crcaii,. 
eomme dependant du ministere de 
TTnterieur, le service national des 


Reaux-Arls. l.e vocu unanime (le la 
nation appela a la tete de ce service 
l’ecrivain Catalan, philosophe et es- 
tbeficieh de renom europeen, Eu¬ 
genio d’Ors. 

Une loi du mois d’avril 1938. qu’il 
avait inspiree apres avoir etudie la 
question sous ses aspects multiples, 
instituait, eomme l’organisme le 
plus apie a resoudre les innombra- 
bles problemes du domaine artisti¬ 
que, le Service de Defense et de Re¬ 
cuperation du Patrimoine artisti¬ 
que national. Cet organisme, sous la 
dependance directe de la direction 
generaie des Beaux-Arts, etait cn 
partie militaire, de fagon a pouvoir 
fonctionner sur les fronts de com¬ 
bat, et en partie volontaire et civil. 

Le commissaire general place a 
la tete de ce service residait a Vito¬ 
ria; de lui dependaient neuf com- 
missaires de zone, dont sept resi- 
dant dans les chefs-lieux des sent 
zones institutes a 1’effet de ce ser¬ 
vice; Leon, Saint-Sebastien, Siguen- 
za. Grenade et Seville notamment. 

Les deux autres commissaires e- 
laient charges respectivement <le 
deux immenses zones en dehors de 
I’F uagne, la premiere comprenaut 
les pays ayant etabli des relations 
avec TEspagne nationaliste, et la 
seconde comprenant les pays n’a- 
yant pas etabli de telles relations. 
Leur activite consistait a surveiller 
les marches d’ar-f ou pouvaient etre 
mises en vente des oeuvres ariisti- 
oues venant d’Espagne... activite 
delicate au moins dans les pays lie 
reconnaissant pas le gouvernement 
de Franco, mais qui a etc monte a 
bien. 

Condamnation du vandalisme 
des Rouges 

D'autant plus que Topinion publi- 
que avait ete mi.se cn eveil par un 


appel de la Societe des Beaux-Arts 
d’Espagne. Voici, par exentple, 
quelques passages de la reponse fai- 
te a cet appel la British Academy et 
la Royal Society of Antiquarians de 
Londres: 

“ . . .11 n’est pas de mots pour ex¬ 
primer eomme nous le voudrions la 
condamnation que nous portons 
contre la cruelle destruction... de 
tant d’tglises et le pillage de tant 
d’oeuvres d’art dans le lamentable 
conflit doni TEspagne est le thea¬ 
tre. Quant a des offres de vente pos¬ 
sibles d’objets pouvant provenir de 
tels pillages, ie puis vous assurer 
qu’aucun musee public ou galerie 
d’art de cc pays n’entreprendrait 
d’operations de cet ordre, car To¬ 
pinion publique ne saurait que les 
reprouver”. F. G. Kenyon, de la Bri¬ 
tish Academy. 

...Nous avons toujours deplore 
et, a Toccasion, proteste conlre les 
outrages portes a la civilisation par 
la destruction du tresor artistique, 
non seulement de l’Espagne, mais 
de l’univers tout entier. Nous es- 
perons que le necessaire sera fait 
pour eviter la repitition de ces or¬ 
gies destructives qui ont caracterise 
1’ofigine des presents desordres’. 
Le President de la Rojml Society 
of Antiquarians. 

Cette sympathique cooperation, 
aussi bien que Tactivite deployee 
par ceux que Franco avait charge 
de la defense et de la recuperation 
des chefs-d’oeuvre voles et disper¬ 
ses a l’etranger, ont perniis a TEs¬ 
pagne nationaliste de rayoir bien 
ties oeuvres artistiqnes qii' alitl ' e " 
ment auraient pti elre perdues a ja¬ 
mais. 

Reconstuction des oeuvres de¬ 
truites 

Quant a la restauration el a l;i 


reconstruction de celles qui etaient 
restees sur place, mais dans un etat 
affreux de mutilation oil de mine, 
elles furent des le debut soumises a 
des regies severes mais sages. 

La restauration pure et 4 simple, 
en effet, aurait souvent etc impossi- 
lile et inopportune. On a prefere, sc¬ 
ion cette belle pensee de saint Au¬ 
gustin: “Les martyrs ressusciteront, 
embellis par leurs cicatrices”, con- 
server les traces de l’epreuve atroce 
subie, puisque ces traces faisaient 
autant d’heinneur que de chagrin a 
1’espagne veritable. 

Un style ancien et nouveau 

On est alle encore beaucoup plus 
loin dans ce travail artistique; on a 
voulu creer tin ton, tin style dans 
les constructions, monuments com¬ 
ment oratifs, etc. . . 

Style nouveau et ancien a la fois, 
puisque Ton a voulu tout d’abord 
reconstituer les anc.iennes corpora¬ 
tions, dont les membres avaient un 
si grand amour pour Toeuvre bien 
faite. 

On a voulu recreer les vieilles 
confreries dans lesquelles artistes 
et artisans, vivant ensemble et se 
communiquant mutuellement leurs 
points-de vue, pouvaient confondre 
leurs esprits el leurs conceptions ar- 
fistiques. On a voulu restaurer Ia 
brillante tradition des arts indus- 
iriols et des industries artisiiques 
espagnoles, appauvrie pen a pen 
pendant tout le XIXe siecle. 

En ce qui concernnit le moyon 
de restaurer les oeuvres religieuses 
detruites, le chef du service des 
Beaux-Arts a preconise d’inaugurer 
le plus tot possible line oxjiosilion 
inlernationale d’art religieux, dans 
le but de centraliser, jDoiir les ri 
partir, les oeuvres futures des egli-i 
ses espagnoles, du point do vue del 


Tart et de la liturgie. Notons en 

passant que cette exposition d’art 
sacre a eu lieu a Victoria au prin- 
temps de 1939. 

Le grand principe qui a dirige 
toute Tactivite artistique (le TEspa¬ 
gne nouvelle ete le desir d’exprimer 
tous les ideaux, toutes les aspira¬ 
tions spirituelles du mouvement na¬ 
tional au moyen de toutes les for¬ 
mes de Tart. Il s’est agi vraiment 
de la defense et de la restauration 
du patrimoine artistique de la veri¬ 
table Espagne. 

Commission des style artisti¬ 
que 

C’est pourquoi, on cn est venu 
finalement a creer une commission 
contposee d’academiciens de l’lris- 
titut d’Espagne, chargee de “veiller 
a la pnrete et a l’honneur des com¬ 
memorations successives, a tous les 
points de vue: natriotique, religieux 
et artistisique.” 

Cette commission, appelee “Com¬ 
mission de style dans la commemo¬ 
ration de la Patrie”, devait jouer un 
role actif. C’est pourauoi on v a 
adjoint des personnalites telles que 
le general Moscardo, les heros de 
TAlcazar, et Mile Pilar Primo de Ri¬ 
vera ( soeur du createur de la Pha¬ 
lange. On a voulu par la rendre hom- 
mage a Theroisme vivant dont les 
monuments devaient perpetuer le 
souvenir. 

Voila iomment TEspagne de Fran¬ 
co entend, dans le domaine artis¬ 
tique conime dans tons les autres 
contrebalancer I’influence nefaste 
do In revolution marxiste. Admirons, 
et comprenons mieux le caractere 
du mouvement sauvetir de TEspa¬ 
gne a mestire quo nous en voyons 
les diverses manifestations. 

R. P. Georges CREPEAU, O.M.I. 
(Tons droits reserves par Tauletir) 
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Cinquantieme anniversaire de mariage 

De M. et Mme Peter Schiisslec de Gravelbourg 
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Un des principaux evenements 
de 1’histoire de Gravelbourg a etc 
mardi, le 14 novembre la celebra¬ 
tion du cinquantieme anniversaire 
de mariage d’un vieux couple allc- 
mand, M. et Mme Peter Schiisslec, 
de la ville. A dix heures, mardi, une 
grand’messe speciale fut chantee 
par Mgr Charest avec MM. les abbes 
Morin et Berube, a l’orgue. 

Les jubilaires assisted de letirs 
deux fils, Peter et Adolph prenaient 
places au bas du choeur sur des 
prie-Dieu. Banderolles dorees, 
fleurs et fougeres decoraient l’eglise 
Un grand nombre de parents el d'a- 
mis fignraient a la fete. Au cours 
de la messe, un anneau-souvenir fut 
beni par l’officiant et remis a Mme 
Schiisslec par son epoux. Au sortir 
de l’eglise, tons se rendaient a une 
salle de la ville oil fut servi un ban¬ 


quet a 65 invites. Le soir, une dan¬ 
se et divers amusements avaient lieu 
en leur honneur. 

M. et Mme Schiisslec sont nes en 
Hongrie en 1865 et 1866 respective- 
ment. IIs se marient en 1889 et tra- 
versaient au Canada en 1906. M. 
Schiisslec cultiva dans le district 
d’Anthbunot jusqu’en 1925 et vint 
ensuite demeurer a Gravelbourg. 

M. et Mme Schiisslec ont eu trois 
enfants qui vivent encore et demeu- 
rent dans les environs de Gravel¬ 
bourg. Peter demeure a Hazenmone, 
Adolph, a Anthbunot et Mary (Mme 
Schwartz) a Gravelbourg. Les jubi¬ 
laires sont grands-parents de 12 pe- 
tits-enfants et de deux petits petits 
enfants. 

Nous souhaitons aux heureux ju¬ 
bilaires de voir encore plusieurs an¬ 
nees de bonheur conjugal. 


SEDLEY 


Le bazar paroissial qui s’esl te- 
nu pendant deux soirees consecuti- 
ves le 11 et 12 octobre, a rempovle 
un succes tres saiisfaisant. Sedley 
a montre pendant les deux soils qu’a 
dure le bazar, un veritable esprit de 
generosite et de cooperation. 

* * * 

Mile Lucille Coupal est en conva¬ 
lescence chez-elle apres opera¬ 
tion d’appendicite. 

* * *’ 

M. Louis Bechard a eu la visile 
de M. Jos. Le doux, son fils Ed., de 
McCreary, Manitoba, et M. Bachelu 



de Montmartre. 

* * * 

M. et Mme Henri Bechard et leur 
famille sont revenus d’un voyage de 
Rosetown. 

* * * 

Nos meilleurs voeux de bonheur 
accompagnent des nouveaux ma- 
ries. M. et Mme Leonard Baker (Flo¬ 
rence Pare) qui demeurent a Be¬ 
chard. 


Raoul Bechard 
rendre visite 


FERMIERS ! 

Vous economiserez pour le net- 
toyage de votre grain si vous pos- 
sedez votre propre crible. 

LE CRIBLE A GRAIN 
VIKING 

pour orges-ble-avoine-lin 

Un moulin eventail combinaison, 
separateur de folle avoine et clas- 
sificateur 

Trois Moulins en Un 

Vous fipargnerez avec un MOULIN 
VIKING, vous le paierez et le pos- 
sgderez en moins d'un an par vos 
Economies sur du grain propre. En 
plus, vous pouvez garder vos crib- 
lures pour fourrage A volaille, be- 
tail etc. 

LE MOULIN VIKING effectue une 
separation insurpassable par au- 
cune autre machine. 

LE MOULIN VIKING est construit 
de diff^rentes dimensions pour dif- 
fdrentes grandeurs de fermes et 
pour votre bourse. 

Voyez ce merveilleux MOULIN VI¬ 
KING chez votre agent, aujour- 
d’hui, sinon, gcrivez-nous, en fran- 
gais si vous le prdffirez, et nous 
vous dirons comment vous procu¬ 
rer ce merveilleux Moulin dventail. 

THE HART EMERSON 
CO. LIMITED. 

Dept. H. Winnipeg, Man. 


Dernieremcnt M. 
de Rosetown est venu 
a des parents d’ici. 

❖ ❖ ❖ 

Nos sinceres sympathies a M. et 
Mme Ed. Klein a l’occasion de la 
mort de leur fils Barthelemy. 

V *?* 

Mme Herb. Baker et Mme Hermas 
Coupal sont de retour de leur voya¬ 
ge de l’Est. 

* * * 

MM. Laurent Bechard et X. Du¬ 
puis de Girouxville, Alta., sbnt ve- 
niis rendre visite a leurs nombreux 
parents et amis de par ici. 

-:o:—-- 


SPIRITWOOD 

Le jeudi, 16 novembre, M. Emile 
Bolduc unissait sa destinee a Mile 
Flora Fournier. Aux nouveaux ma- 
ries nous offrons nos voeux de bon¬ 
heur. 

* * * 

M. et Mme Robert Ayolte, de Leo- 
ville, ont passe la journee du di- 
manche chez le Dr Ayotte. 

* * * 

Les entrepots de grain regorgent 
de ble. La Cie Searle dont M. Lagi- 
modiere est l’acheteur local s’est 
construit une allonge immense. Les 
entrepots de la British America et 
de la Reliance diriges par MM. 
Paul Ayotte et Fernand Rabut ont 
ferme leurs portes faute d’espace 
pour recevoir le grain. Tant de ble 
et dire que nos gens sont aussi pau- 
vres que l’annee derniere et qu’on 
commence deja a accorder du se- 
cours direct aux fermiers. 

+ + + 

Mme Charles Vallee est partie 
pour se rendre aupres de sa mere, 
Mme Vve Morin, malade a St-Boni- 
face, Man. 

* * * 

Dimanche dernier on nous de- 
mandait de prier pour Fame de 
Mme Martha Gerrier, tante de notre 
cure, decedee aux Etats-Unis. 

❖ ❖ * 

M. Elie Morin nous est revenu de 
North Battleford et passera l’hiver 
chez son oncle, M. Louis Morin. 

+ + + 

M. Gustave Caffet, allite depuis 
plus d’une annee est tres malade 
depuis une semaine 
* * 

Mile Tlrerese Belair est actuel- 
lement chez M. Fernand Rabut au 
village. 

* * * 

Mme Vey de Reynaud, Sask., etait 
en visite chez son fils Louis, notre 
marchand local. 


VONDA 


JACK FISH 


WILLOW BUNCH 


Le 4 octobre dernier, Mile Ovildi 
Bruneau, fille cadette de M. et Mme 
Joseph Bruneau nous quitnit pour 
aller rejoindre sa soeur aiuec Soeur 
Marie Bernadette, au Monastere de 
Precieux Sang de Gravelbourg. 

Nos souhaits de sante et de sainte 
perseverance Faccompagnent dans 
sa nouvelle vie; qu’elle prie pour 
que d’autres des ses compagnons 
choisissent elles aussi la meilleure 
part. 

« * 

Dans quelques jours,notre 
aura terminee sa visite de paroisse; 
il ne reste plus que la moitie envi¬ 
ron des families du village a visiter. 
Le recensement de la paroisse nous 
sera donne plus tard dans “Le Pa- 
triote”. 

* * * 

Le jeudi, 9 novembre le telephone 
nous annoncjait la mort de M. Omer 
Brule, decede a l’hopital des Soeurs 
Grises de Regina, apres une longue 
et douloureuse maladie. 

Son fils, Charles, scolastique a 
Lebret etait a son chevet depuis 
quelque temps, et accompagna la 
depouille mortelle jusqu’a Willow- 
Bunch ou eurent lieu les funerailles. 


Le 25 octobre toute la paroisse 
j de St-Leon se reunissait pour feter 
l’anniversaire de naissance et le di- 
xieme parmi nous de notre cure M. 
l’abbe A. Coursol. Ce fut une vraie 
fete de famille, que ni le froid ni 
la neige n’ont pu nous empecher de 
celebrer. 

Deux adresses furent lues. Une 
en frangais par M. C. Bru, l’autre 
en anglais par M. S. Smith, qui est 
un des nombreux convertis par no¬ 
tre Cure. 

Deux jolies fillettes toute de blanc 
vetoes* G. Cadrain et S. Cyr, presen¬ 
tment, l’une une bourse et Fautre, 
un joli bouquet de fleurs. 

Ces adresses exprimerent en ter- 
mes simples et sinceres nos senti¬ 
ments d’affection et de reconnais¬ 
sance envers celui qui s’oublie tou- 
jours lui-meme pour ne penser qu’a 
CU1 e ses paroissiens. Quoique pris a l’im- 
proviste et tres emu, notre cure sut 
trouver dans son coeur de pere, des 
mots qui resteront longtemps gra¬ 
ves dans le notre. II nous dit son 
amour pour nous tous. II nous parla 
du role du pretre dans notre vie, et 
de ses devoirs.. Le pretre n’est rien 
de par lui-meme, nous dit-il, mais il 
est tout par les dons qu’il a repus. 
Son role aupres de nous commence 
des notre arrivee ici-bas et ne finit 
qu’a la mort. Il nous fit aussi un 
peu l’histoire de ces dix annees 
passees parmi nous. Quelques ins¬ 
tants d’ennui au debut, un peu d<i 
crainte de ne pouvoir bien rempla- 
cer notre bon et devoue Pere Danis, 


Le service fut chante par Mgr i mais apres avoir fait connaissance 


Kugener, cure, les RIL Peres Duro- 
cher et Duplain, O.M.I., faisaient 
les fonctions de diacre et de sous- 
diacre. Le R. Pere Masse, O.M.I., as- 
sistait au choeur. Le chant etait 
sous la direction de M. l’abbe L. 
Mondor, vicaire. 


avec .ses nouveaux enfarjis, soh 
grand coeur qui ne demandait rien 
de plus que de nous aimer, se trou- 
va bientot tout a fait chez lui et 
espere a notre grand bonheur, de¬ 
meurer parmi nous encore de nom- 
breuses annees. 




S’il vous 



Envoyez-nous vos 

Commandes de Noel 

de BONNE HEURE! 

TANDIS QUE NOUS AVONS CE QU’IL Y A 
DE MIEUX EN FAIT DE STOCKS 


SERVICE PLUS PROMPT 


MEILLEURE LIVRAISON 



BAPTEME 

II. et Mme Paul-Emile Sirois, un 
fils baptise sous les inoms de Jo- 
seph-Donald. M. Laurent Pion et 
Mile Alice Sirois, oncle et tante de 
l’enfant furent parrain et marraine. 
* * * 

MARIAGES 

Le 15 novembre, dans Feglise de 
Vonda, M. le cure Pierre benissait 
le mariage de Mile Celina Hamoline, 
fille de M. et Mme Joseph Hamoline 
d’Aberdeen, qui s’unissait a M. Jean 
Dansereau, fils de Mme Albert Dan- 
sereau et de feu M. Dansereau de 
Vonda. Les maries etaient accom- 
pagnes de MM. Joseph Hamoline et 
Albert Dansereau, et suivis de Mile 
Marie Dansereau et M. Joseph Ha¬ 
moline, fils, comme fille et garpon 
d’honneur. La messe et le cantique 
de mariage furent chantes par le 
choeur mixte de Vonda, avec Mme 
Dumont Lepage comme ■ soliste. 
Apres le diner en famille, les nou¬ 
veaux epoux se rendaient a Dom- 
remy en voyage de noces chez leurs 
parents. 

* * * 

Le 31 octobre, Mme veuve Ger¬ 
maine Detillieux de Vonda unissait 
sa destinee a celle de M. Paquette 
de Rosetown. M. le cure Pierre be¬ 
nissait le mariage. 

Aux nouveaux epoux, nos meil¬ 
leurs voeux de bonheur. 

❖ ❖ ❖ 

VA-ET-VIENT: 

Etaient a Vonda pour le mariage 
Dansereau-Hamoline, M. et Mme 
Hercule Dansereau et leurs enfants, 
de Bellevue, M. et Mme Albert Dan¬ 
sereau et leurs enfants, M. et Mme 
Philippe Dansereau et leur fillette, 
ainsi que M. et Mme Armand Hamo¬ 
line, tous de Domremy. 

* * * 

Miles Elise et Helene Detillieux 
quittaient, Vonda pour aller demeu¬ 
rer avec leur Mere, Madame Paquet¬ 
te a Rosetown. 


Chronique de la Cousine 


Mme Perillat de Duck-Lake, mere 
de Mile M. Perillat, institutrice a 
l’ecole Buffer’s Lake etait en visite 
dernierement chez sa fille et chez 
M. Jos. Rivard de Vonda. 

* * * 

M. Alfred Desmarais de Blucher 
est venu passer quelques jours chez 
sa fille Mme Jos. Dionne. 

+ + + 

Mile Regina Martineau est partie 
a Domremy pour quelque temps. 

* * * 

M. et Mme Edouard Dansereau se 
rendaient a Cantal la semaine der¬ 
niere pour assister aux funerailles 
de leur belle-soeur, Mme Lacroix. 

* ❖ *> 

Le 19 novembre une partie de 
cartes et de tartes au profit de l’e- 
glise avait lieu dans la salle parois- 
siale. Nos gens s’y sont rendus en 
grand nombre pour jouir d’une in- 
leressante soiree qui, vu la grande 
assistance, fut un vrai succes. La 
partie de cartes fut suivie de la 
vente de nombreuses tartes, d’un 
gouter et de chants par Mile Cecile 
Caille, MM. Dumont Lepage, Felix 
Loiselle et Leon Bussiere. Les prix 
des cartes, fournis par M. Felix Roy 
furent gagnes par Mile G. LeScelleur 
pour les dames et M. Tombu pour 
les hommes. Le resultat net de la 
soiree est de $45.75. 


“Lorsque Venfant parait, le Cercle 

tie famille 

“Applaudit a grands cris. Son doux 
regard qui brille 
“Fait briller tous les yeux 
“Et les plus trisles fronts, les plus 
souilles peut-etre 
“Se dcrident soudain (i voir Ven¬ 
fant paraitre 
“Innocent et jogeux”. 

Victor Hugo 

L’ENFANT, e’est le renouvelle- 
ment de Vhumanite dans la fleur, 
e’est la benediction de Dieu et une 
depot du del. L’ENFANT, e’est une 
ame innocente et pure dont les pas¬ 
sions n’ont pas encore trouble le 
paisible sommeil, dont la droiture 
n’a pas encore e\e alteree par les en- 
chantements du mensonge et les il¬ 
lusions du monde. 

L’ENFANT, e’est un coeur simple 
et pur a qui la religion peut se pre¬ 
senter avec confiance. Enfin, Ven¬ 
fant e’est la joie du present, mais 
surlout Vesperance de Vavenir. L’es- 
perance de la terre dont il sera un 
jour la force et la gloire, Vesperan¬ 
ce de la patrie et de Vhumanite tou¬ 
te entiere. 

Lorsque Venfant est en Age de 
commencer Vecole, il nous faut le 
confier a des maitres dignes de ce 
nom, car, son cerveait est une cire 
tres malleable et Venfant avec ses 
yeux ouverts, ses interrogations, ses 


silences n’est pas un auditeur ordi¬ 
naire. 

Aussi, quelle belle et noble mis¬ 
sion que celle de Vinstituteur ou de 
Vinstitutrice que celle de fagonner 
ces jeunes cerveaux, de faire des en¬ 
fants qui leur sont confies des jeu¬ 
nes gens qui croient en Dieu, des 
jeunes filles modestes et pures, les 
futures meres de demain. 

Malheureusement, au Canada, les 
ecoles saiiis-Dieu sorit un danger 
mortel pour Vavenir de notre jeu- 
nesse. Les professeurs atheistes sont 
nombreux!!... et je connaiS telle 
ecole en Saskatchewan ou les etu- 
diants perdent la foi. 

Quelle responsabilite terrible 
pour Venseignement, car il s’agit 
non seulement de la paix des ames, 
mais de la paix de notre pays. 

Recemment un professeur de 
langue anglaise est venu me deman- 
der des renseignements au sujet de 
la prononciation frangaise. Au cours 
de la conversation, parlant du chaos 
actuel du monde, j’ai prononce le 
nom de la “Divine Providence”. 
Aussitdt un sourire sceptique a ef- 
fleure ses levres. J’ai voulu avancer 
la conversation, mais il s’est derobe 
par un “may be” peut-etre!.. . En¬ 
core un incroyani! Que cela m’a 
fait mail Voila encore un specimen 
auqnel nous confions nos enfants! 

Comment s’etonner de Vindisci- 
pline des petits, du manque de res¬ 
pect des grands, de Vindifference 


DORMEZ ET LEVEZ- 

vous REPOSE 

Si tous ne dormez pass 
bien—si vous souffrezl 
d’insomnie — attention! 
au rein. S’il est mal 
en ordre, ne purge pas 
le sang des poisons et 
dechets—votresommeil 
peut aussi en souffrir. 

Au tout premier signe 
de mal de rein prenez en toute confiance les 
Pilules Dodd—depuis plus d’un demi-siecle 
le remede par excellence pour Ie rein. Elies 
sont faciles a prendre. Inoffensives. II4-F 

Pilules Dodd pour le Rein 



Nous avez-vous 
trouve un lecteur ? 


Pour redonner a Dieu sa place 

L Eglise catholique des Etats-Unis a lance aujourd’hui une 
croisade pour redonner a Dieu la place qui lui appartient dans 
le gouvernment des hommes. — Congres catechetique 

5,000 DELEGUES 


La soiree se passa dans une douce 
intimite et une franche gaitee. Plu¬ 
sieurs nous ont egayes par leur 
chansons comiques, d’autres par les 
vieux refrains d’autrefois. Mile C. 
Hebert nous fit bien rire avec une 
joli 1 chansonnette frangaise toute 
d’actualite, intitulee “Les puzzles”. 

Un delicieux gouter fut servi 
et tout le monde ont eu leur part du 
gateau de Fete, fait par Mile B. 
Coursol, qui remplit parmi nous le 
vrai role de la femme qui tout en e- 
tant plus efface que celui de son 
frere, n’est pas moins apprecie. On 
se separa tous heureux, au chant 
de “Bonsoir, mes amis, bonsoir”. 

* * * 

Notre paroisse a vu se fonder 
plusieurs nouveaux foyers cette an¬ 
nee. Les plus recents sont ceux de: 
M. R. Chaland qui epousait Mile A. 
Hughes le 23 octobre; M. W. Beau¬ 
doin epousait Mile J. Gerard le 31; 
et M. A. Sonsregret epousera Mile 
M. A- Nolin bientot. A tous ces nou¬ 
veaux menages nous souhaitons une 
longue vie remplie de bonheur. 

* * * 

M. et Mme Louis Blanchette ac- 
compagnes de leur petite famille 
sont alles passer quelques temps 
chez M. Marineau de Prud’homme, 
parents de Mme Blanchette. 

* * * 

Les institutrices de la paroisse ont 
organise chacune une soiree au pro¬ 
fit de leur arbre de Noel. Toutes se 
disent satisfaites des resultats. 

* * * 

La neige a deja fait sa deuxieine 
apparition dans nos parages et 
probablement qu’elle demeurera 
cette fois-ci jusqu’au printemps. 
Quel dommage. que l’on ne puisse 
pas changer de climat avec la Cali¬ 
fornia pour un hiver! 


CINCINNATI, — L’Eglise catho¬ 
lique des Etats-Unis a lance une 
croisade pour redonner a Dieu la 
place qui Lui appartient dans le 
gouvernement des hommes, a l’oc- 
casion du cinquieme Congres cate¬ 
chetique national de la Confrater- 
nite de la Doctrine chretienne. En¬ 
viron, 5,000 delegues des dioceses, 
des Etats-Unis et du Canada assis- 
taient a cette reunion, qui a dure 
quatre jours. Plus de trente archeye- 
ques et eveques etaient presents. 

Cette “croisade” est un effort 
pour consolider le support des 21,- 
000,000 de catholiques des Etats- 
Unis a la democratie. Cette idee 
a ete developpee par les eleves de 
l’universite catholique de Washing¬ 
ton, mais le mot d’ordre avait ete 
donne par Son Eminence le cardi¬ 
nal Dougherty, archeveque de Phi- ; 
ladelphie, qui publia une lettre sur 
le sujet, au debut de l’annee, au nom 
de l’episcopat americain. 

“Considerant les ravages causes 
par certains gouvernements totali- 
taires qui ont nie la suprematie de 
Dieu et abaisse la dignite de l’hom- 
me, la hierarchie est decidee a re- 
pandre dans toutes les institutions 
catholiques les principes basiques 
de la democratie et a faire de cha- 
que fidele un bon citoyen pour son 
pays”, a declare le Rev. John-E. 
Khun, un cure de Cincinnati. 

Un autre mot d’ordre de cette 
croisade a ete donne dans une let¬ 
tre de feu Sa Saintete le pape Pie 
XI qui ecrivait: “Il est necessaire 
que soil presentee aux masses, que 
leur ignorance rend trop souvent 
la proie des agitateurs, la lumiere 
de la foi du Christ, qui console de 
toute peine, detruit tout doute et ou- 
-:o:- 

L’Etat de sante de nos 
soldats 


vre a tout esprit bien dispose les 
voies pacifiques des vertus et des 
verites chretiennes”. 

Mgr F’ulton J. Sheen, professeur 
de Philosophie 5 l’universite de 
Washington, est Fun des instiga- 
teurs de la croisade. Les principes 
de cette croisade sont contenus dans 
des manuels qui seront utilises dans 
toutes les institutions catholiques 
du pays. 

La confraternite de la Doctrine 
chretienne, etablie par le St-Siege 
au 17e siecle, dirige I’enseignement 
de la doctrine catholique aux quel¬ 
que 2,000,000 d’enfants qui frequen- 
tent aux Etats-Unis les ecoles pu- 
bliques. 


religieuse, du manque de foi? Ceux 
qui ont mission de former le cer- 
veau de nos enfants, de les preparer 
pour Vavenir, d’un mot maladroit, 
peuvent faire naitre des doutes, 
tuer leur foi. 

LA FOI, flambeau de Venfance, 
le noble frein de la jeunesse, le re- 
nouveau de Vage mur, la supreme 
consolation de la vieillesse. 

Meres canadiennes, vous ne vous 
rendez pas suffisamment compte du 
precieux privilege de posseder dans 
vos environs une communaute reli¬ 
gieuse pour instruire et eduquer vos 
enfants. Patronnez ces institutions, 
aimez ces Religieuses devouees, ren- 
dez-leur la besogne facile. Aidons 
aussi de tout notre pouvoir les jeu¬ 
nes filles catholiques qui ont em- 
brasse la carriere de I’enseignement 
et ont beaucoup de mat, au sor¬ 
tir de VEcole Normale, a trouver 
une ecole. 

Dans les centres protestanls, Von 
veut des protestantes. Dans plu¬ 
sieurs centres catholiques, que Von 
n'embauche que des catholiques. 
Nous faciliterons a nos jeunes nor- 
maliennes la dure tache de gagner 
leur vie. Nous les preserveront des 
dangers d’autres emplois peu recom- 
mandables parlois et nous assure- 
rons une Education plus catholique. 

Au revoir, 

ANGELE 


DEMANCeEAISON u " !,£e 


RAPIDEMENT 


Soulagement raplde aux d6- 
mapgeaisons de l’eczgma, 
des Eruptions et autres af¬ 
fections cutanSes provenant 
de causes externes. 


■P'u&c'uption 


laiid 


Une bouteilte de 35o ohez les pharmaciens 
voua convaincra, ou votre argent remis. 39F 


Projet de compilation des sta- 
tistiques medicates 


OTTAWA, — Le directeur gene¬ 
ral des services medicaux du minis- 
tere de la Defense nationale a mis 
a l’etude un projet de compilation 
des statistiques medicales concer- 
nant la milice active canadienne. 

On peut s’attendre a ce que les 
dossiers soient codifies d’apres le 
plus recent systeme connu et eprou- 
ve et a ce que la population cana¬ 
dienne soit tenue au courant de 
l’etat de sante de la milice, en quel- 
qu’endroit que se trouvent en ser¬ 
vice les differentes unites. La divi¬ 
sion des enquetes medicales du mi- 
nistere des Pensions et de la Sante 
nationale s’est deja occupee de sta¬ 
tistiques medicales. Elle a fourni, 
pour un groupe de la population ci¬ 
vile de l’importance numerique du 
fontionnarisme canadien, des clon- 
nees d’autant plus precieuses que 
l’on peut les comparer aux statisti¬ 
ques vitales que compile le bureau 
federal de la statistique. 

Graduellement, commeTon est en 
droit de s’y attendre, il s’etablira 
dans le domaine de la statistique 
medicale un systeme de compilation 
unifie qui permettra de recueillir 
une documentation tres complete. 



Voulez-vous une aubaine 


POUR VOS 


CARTES FRANCAISES 
de NOEL et du JOUR de L’AN 


Procurez-vous les vingt modeles differents et captivants 
que le PATRIOTE DE L’OUEST est en mesure de 
vous fournir cette annee dans une magnifique boite pre- 
paree tres artistement par une Maison canadienne-fran- 
5 aise de Montreal. 


Vos parents et vos amis seront heureux de recevoir vos 
souhaits et voeux de Noel et du Jour del’An en fran?ais. 


Envoyez-nous votre commande en y joignant $1.00 
et vous recevrez franco immediatement votre boite de 
cartes de Noel et du Jour de l’An. 

Reservez des le prochain courrier votre boite de cartes frangaises a 


U 


Le Patriote de l’Ouest 

Prince-Albert, Saskatchewan. 
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LE PATRIOTE DE L’OUEST, mercredi le 22 novembre, 1939. 
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CONTRIBUTIONS [ 
DB NOS 

COHRESPONDANTS 1 

• * « e 

1 

La 1 

Vie Francaise 

en Saskatchewan 

•*»« 

La J 

OU 

irnee c3 

le 1 

I’A. I 

c.. 

F. C. 


SAINT-BRIEUX 


Percepteurs: Mile Sylvia Demay, 
MM. Marius Assie, Albert Aubin, Je¬ 
remie Aubin, Docteur Bachand, Alex 
Carfantan, Daniel Carfantan, Joseph 
Carfantan, Jacques Chevalier, Pier¬ 
re Coquet, Michel Fagnou, Louis 
Ferre, V.-.T. de Goesbriand, Henri j 
Ilamonic, Jules Hamonic, Bernard 
Tetreault. 

1.00: Rev. Pere Rivard, Rev. Pere 
Barbier, Rev. Pere Desharnais, RR. 
Soeurs St-Dosithee, Marie-Bereli- 
mans, Saint-Leon, MM. Pierre Co¬ 
quet, Albert Gorin, Pierre-Joseph 
Coquet, Joseph Le Jan, Henri Dau- 
benfeld, Etienne Perault, Alex C.ir- 
fantan, Theo Rudilier, michel Be- 
sanger, J.-B. Toullelan, Adrien Pa- 
quette, V.-J. de Goesbriand, J.-A. 
Carfantan, F.-M. Rohel, Stanislas 
llohel, Louis Ferre, Joseph Coquet, 
Henri Hamonic, Daniel Carfantan, 
Yves Mevel, Jean-M. Gorin, Jean 
Rocher, Emile Lerav, Leo Pirarl, 
Mme Delorme, MM. Frank Roy, Mike 
Szentmikl/ossy, Rran<;ois Rouault, 
Wilfrid Lacharite, Jeremie Aubin, 
Georges Dagesse, William Vandall, 
M. P. Szentmiklossy, J.-B. Tetreault, 
Louis Demav, Joseph Cadieux, .T.-L. 
Tetreault, Mile Sylvia Demay, MM. 
Francis Theberge, Athanase Lavoie, 
John Rice, Paul Senecal, Jean Tho¬ 
mas, Pierre Ferre, Medard Lefebvre, 
J. J. Daubenfeld, Clement Coquet, 
Gabriel Valmont, Jean Ferre fils, 
Paul Valmont pere, Paul Valmont 
fils, Pierre Kernaleguen, Madame 
Reinier, MM. Jacques Chevalier, 
Ferdinand Rouault, Joseph Tinevez, 
Jules Mamonic, Francois Le Berre, 


George Bourgault, Louis Richer fils, 
Mme J. Carfantan, MM. Francois 
Gaillard pere, J. B. Gaillard, Yves 
Olivier, Sabin Faurit, Jean Leve, 
Joseph Ronvel, Jean Thebaud, 
Francois Thebaud, Michel Fagnou, 
Ernest Lesperu, Emile Petit, Ma¬ 
rius Assie, Alfred Dubreuil, Auguste 
Masse, Walter Fradette, Mile Rose 
Raymond, MM. Louis Legars, Jean 
Briens, Auguste Nedellec, J.-B. Go- 
dart, Marcel Godart, Pierre Caillon, 
Gustave Duvoisin, Paul Caillon, Re- 
mi Assie, Mme Boissiere, MM. Emery 
Beaulieu, Francois Bergot, A. de 
Goesbriand, Yves Abily, Denis Creu- 
rer, Mile Germaine Houle, MM. Eu¬ 
gene Perault, Pierre Fau, Arsene 
Gallays, Albert Gallays, Joseph 
Creurer, Eugene Carfantan, Docteur 
Bachand. 

75 sous: Mile Marie-Rose Dagesse. 

50 sous: MiVl. P.-M. Coquet, Jos. 
Fagnou, Alfred Baron, R. Querry, 
Louis Rocher, pere, Antoine Aubin, 
Antoine L’Henaff, Joseph L’Henaff, 
Wilfrid Bessette, Louis Assie, Gas¬ 
ton Boulanger, Francois Voz, Mile 
Marie Voz, MM. Henry Placsko, Ar¬ 
thur Pilon, Francois Buzit, J.-B. 
Ranger, Alexis Gallays, Jules Me¬ 
nard, Roland Bergot, Yves Buzit, 
Reniy Buan, Joseph Buan, Leon 
Senecal, Jean Doualan, Jos. Gali- 
peau, Jos. LeFlock, Ted Corbeil, 
Pierre Froc, Mme Pilon. 

30 sous: M. P. Auriat. 

25 sous: Mme Vandall, MM. Nels 
“llehaume, Rene Kernaleguen, Tho¬ 
mas Lefebvre, Lucien Lambert. 

20 sous:: Mme Guillet. 

TOTAL: $123.50 


DUCK-LAKE 



NOUS DELIVRONS 

Prescriptions remplies avec soln 
Vous trouverez lei tout ce qui s’achStf 
dans une pharmacle 

PHARMAOIB 

Bamford 


Conferencier-Delegue: M. le Ma¬ 
gistral J.-T. Leger, de Saskatoon. 

Percepteurs: MM. Rene Barre, 
Emile . Beaulieu, Emile Blanchard, 
Jos. Lanovaz, Gustave Mandin, Hen¬ 
ri Perillat. 

5.30: Ecole St-Michel 
5.00: Mgr Desmarais, P.A., V.G., 
et M. l’abbe Touchette. 

2.00: Reverendes Soeurs de la 
Presentation. 

1.50: M. Jos. Perret. 

1.00: Mmes P. Lemauviel, G. Len- 
glet, MM. H. Pinet, J.-A. Landry, M. 
Dubois, Alp. Pelletier, A.-P. Pirot, 
R. Archambault, Louis Rousset, Fer. 
Lanovaz. Alphe Pelletier, Gustave 
Mandin, W. Dion, L. Forseille, A. 
Dube, E. Foilliet, D. Creurer, W. 
Ferguson, Emile Peletier, Eugene 
Tournier, E.-P. Blanchard. 

75 sous: Mme Goodson, M. C. 
Kleine. 


En face du magasln Woolworth 


TELEPHONE 2011 



Le Magasin 

de Linge 

pour Dames 

le plus complet en 
Saskatchewan 

Grand assortiment et prix 
tres moderes- 

MORGAN’S 


Avenue Central® Prince-Alben 



60 sous: Mile Bouvard. 

55 sous: M. Aug. Tournier. 

50 sous: MM. Marcel Debray, W. 

Brunelle, C. Polard, J.-J. Handfiekl, 
Mme E. Gervais, MM. Camille Ger- 
vais, R. Bonnet, D. Perillat, A. Ce- 
cillon, M. Lanovaz, L. Roset, Art. 
Pezerie, Mme A. Perillat, Jos. Lano¬ 
vaz, E. Tournier, Mme 0. Dube, MM. 
M. Courchene, A. Fortier, Isidore 
Doucette, Thos. Bergeron, Emile 
Beaulieu, Ludger Pelletier, Docteur 
J.-R. Parre, R.-J. Barre, Alb. Mc¬ 
Lean, F. Pelletier pere, J. Charles, 
Mme A. Vanpeteghen. 

25 sous: MM. David Pelletier, D. 
Pelletier, Mme F. Barre, MM. A. 
Rousset, Etienne Rousset, 0. Cou- 
ranl, Jos. Doucette, P. Comeau, H. 
Gauthier, Mile Marie Pogu, M. A. Ga¬ 
gnon. 

TOTAL: $54.20. 



Nous sommes les seuls 


vendeurs du charbon 

“WILDFIRE COAL” 

A PRINCE-ALBERT 

UN BON CHARBON A PRIX 
RAISONNABLE 

NORTH STAR LUMBER Co. Ltd. 

Ou vous trouverez du bon charbon 

Bureau-Chef a Prince-Albert (tel. 2161) 

Bureau de la ville (tel 2775) 

.. 


SEDLEY 


Conferenciers-Delegues: Docleur 
Laurent Roy, president-general de 
l’A.C.F.C., et M. Eugene Bourassa, 
de Regina. 

Percepteurs: Mme A. Hamelin, 
MM. Henri Bechard, Jerome Be- 
chard, Paul-Antoine Bechard, Rene 
Bechard, Louis Coupal. 

5.00: MM. Severin Bechard, Wil- 
fird Bechard. 

2.00: M. Paul-Antoine Bechard. 

1.00: MM. Lord Poissant, Paul 
Dupuis, Louis-Laurent Bechard, 
Georges Bechard, Adelard Bechard, 
Joseph Gilbert, Bruno Poissant, Al¬ 
bert Hamelin, Jerome Bechard, 
John Abello, P. Billette, Henri Be¬ 
chard, Vildas Thibert, Victor Ger¬ 
vais, Aelard Hamelin, Louis Cou¬ 
pal, Docteur Parent, Mme Achille 
Normandin, Mile Irene Normandin. 

50 sous: MM. Adrien Ouellette, 
Leon Desautels, Auguste Jacques, 
Eugene Bechard, Philippe Coupal, 
Paul-Emile Bechard, Exupere Be¬ 
chard, J.-B. Trudeau, C. Abello, Ar¬ 
cade Coupal, J. Circe, Victor Desau- 
tel, Josias Lefebvre, Pierre Lefeb¬ 
vre, Jos. Madore. 

25 sous: MM. Simeon Gibeau, Paul 
Gibeau, Mile Poissant, MM. Ubald 
Bechard, Raymond Dupuis, Marcel 
Bechard, J. Clavel, Aime Leduc, 
Abraham Bechard, Paul Gervais, 
Gerald Bechard, Rene Hamelin, Mme 
Z. Coupal, M. C. Martin, Mmes Ce- 
cile Normandin, C.-H. Bechard. 

TOTAL: .$42.50. 


MONTMARTRE 


Conferencier-Delegue: R. Pere 

Louis-N. Boulin, O.M.I., de Lebret. 

Percepteurs: Miles Rose-Eva Cou¬ 
pal, Marthe Ecarnot, Emma Lavoy, 
MM. James Cregan, Regis Ferraton, 
Louis Fournier, Arcadius Perron, 
Jean Perron, Donat Robert. 

2.00: Mgr J.-A. Theriault, P.D., 
MM. L.-P. Cote, A.-T. Breton. 

1.00: M. l’abbe J.-A. Foisy, MM. A. 
Ferraton, J. Leveille, Victor Per¬ 
ron, O. Theriault. 

75 sous: Robert et freres. 

50 sous: MM. A. Bachelu, W. Beau- 
din, Max Coupal, Wilfrid Coupal, J. 
Dedeker, Mme I. Girons, MM. J. Jan, 
R. Lachambre, O. Langlois, F. Lang- 
lois, E. Nadeau, J.-A. Caron, O. Cou¬ 
pal, J.-B. Ferraton, C. Lerminiaux, 
J. Leveille, J. Morin, P. Perron. A. 
Rioux, E. Van Hellepulle, L. Verte- 
feuille, P. Beauchemin, G. Billings, 
C. Dozais, L. Fournier, W. Lavoy, 
J. Langelier, F. Leveille, J. Malach, 
W. O’Shaughnessy, H. Pelletier, D. 
Robert, L. Perron, A. Toupin. 

44 sous: M. Adelard Faubert. 

35 sous: MM. II. Mouly, Ludovic 
Goulet. 

30 sous: M. Ernest Rioux. 

25 sous: MM. M. Beaudin, E. Bre¬ 
ton, B. Goolican, A. Coupal, E. Cou¬ 
pal, L. Coupal, L. Douan, L. Fau¬ 
bert, R. Fortin, P. Glowatski, J. La- 
hreche, A. Roy, Mme I. Sauve, MM. 
W. Sauve, Eugene Vandevelde, R. 
Giroux, M. Perras, G. Levesque, P. 
Morin, L. O’Shaughnessy, L. Per¬ 
ras, W. Perras, Mmes K. Mellemare, 
L. Ayotte, J. Cregan, A. Coolican, 
Mile Yvonne Ecarnot, Mme E. Ecar¬ 
not, MM. C. Ecarnot, J. Fournier, 
Palma Goulet, Lucien Goulet, R. 
Lerminiaux, A. Levesque, E. D. Per¬ 
ras, II. Loire, F. Messier, L. L’Heu- 
reux, T. Wittman, Mme H. Pepin, 
Mile Jeanne de Tremaudan, MM. H. 
Martel, U. Lafontaine, Hector Per¬ 
ras, D. Perron, F. Renadeau. 

15 sous: MM. Leopold Caron A. 
Vandevelde, E. Tricoteux. 

10 sous: MM. Yvon Dedecker, A. 
Jalbert, Mme J. Beaudin. 

5 sous: M. J. St-Jean. 

TOTAL: $43.99 

-:o:-,— 

COCHERY 


Conferencier-Delegue: M. Raoul 
Bechard, vice-president de i’A.C. 

F.C. de Rosetown. 

Percepteur: M. W. Desrosiers. 

1.00: R. Pere Ouellette, MM. Louis 
de Moissac pere, G. du Bois, G. Lor- 
tie, H. de Moissac, Louis de Moissac 
fils, Jeande Moissac, A. Martin, G. 
de Bussac, W. Desrosiers. 

TOTAL; $10.00. 




La meilleure chance 
de paraitre chic 


Nouveaux 

PALETOTS 

EN TWEED 


Ces Paletots “plaid back tweed” 
son! d’une elegance exceptionnclle 
—procurant toils les avantages aux- 
quels vous puissiez vous attendre 
d’un bon paletot.—-Confectionnes de 
tweeds tres durables et d’apres les 
plus jobs modeles — herringbones, 
quadrilles, ou simplement bruns, 
gris et verts. 


MODELES . . . Drapes, D. B. Clies 
terfields, Raglans et Ulsters. Tail, 
les: 35 a 42. 


915 Ave Cenirale Prince-Albert, Sask. 

LE MAGASIN DE MODE DE PRINCE-ALBERT 


Deces de Mme Alcide Boutin 


A CANTAL 


Nolje paroisse deplore la mort 
presque subite de Mme Alcide Bou¬ 
lin, nee Flore Emnia Donais. La de¬ 
finite perdit 1’usage de la parole le 
jour de la Toussaint. Sur l’ordre 
du medecin, elle fut transportee a 
l’hopilal des Soeurs Grises a Re¬ 
gina oil elle mourut le vendredi. Ra- 
menee a sa demeure le samedi, son 
service et sa sepulture eurent lieu 
le lundi suivant au milieu d’un tres 
grand nombre de parents et d’amis 
venus de touts cotes. 

Assistaient au sancutaire: le R. P. 
B. Garand, A.C. et M. l’abbe Joly 
de Wauchope. Portaient le corps: 
Paul, Louis, Girard, Edmond et Leo¬ 
nard Donais, ses freres, ainsi que 
son beau-frere, Gustave Boulanger. 
Joseph Donais, son deuxieme frere 
portait la croix. La paroisse offre 
ses plus profondes condoleances a 
son epoux, M. Alcide Boutin et aux 
autres membres de la famille qui 
pleurent le depart soudain de cette 
jeune mere et epouse agee seulement 
de 32 ans. Elle laisse 5 petits en- 
fants en has age. 

* * * 

EN VISITS 

Dame veuve Richmond Gauthier 
de Ponteix est en visite chez ses 


vieux parents M. et Mme Joseph 
Landry de Cantal. 

* * * 

M. Auguste Garand, neveu du 11. 
P. B. Garand, A.C. etait de passage 
au presbytere avec ses trois filles 
ainsi que M. et Mme Camille Beau¬ 
lieu de Storlhoaks. 

* * * 

M. J. Blackburn de Regina, nous 
est arrive avec sa famille pour pren¬ 
dre charge du Wheat Pool Elevateur 
d’Alida qui est une partie importan- 
te de Cantal. Nous souhaitons la 
bienvenue. 

+ * * 

DE RETOUR 


Mile Anne Marie Emond nous est 
revenue avec son frere Girard de 
Dunrea, Manitoba, ou ils ont travail- 
le pendant quelques mois. 

* * * 

M. Jean Girard nous est arriv de 
I’hopital d’Estevan oil il a sejourne 
deux mois et demi apres avoir subi 
deux operations. 

* * * 

M. Pierre Carrier et Jules Ger¬ 
main sont partis a l’hopital des 
Soeurs Grises pour traitement me¬ 
dical. Nous leur souhaitons un 
prompt retablissement. 


ST - HUBERT 


COMITE PAROISSIAL 
DE L’A.C.F.C. 

Une reunion a etc tenue au pres- 
hytere le 5 novembre. II v a ete 
constate que la collecte de la Jour- 
nee de l’A.C.F.C. a ete bien satis- 
faisante, que la campagne en faveur 
de la Bonne Presse hattait son plein 
et avait deja donne un assez bon re- 
sultat. Naturellement eette campa¬ 
gne continue. 

* + ♦ 

Nos parties de cartes en faveur 
de nos qeuvres paroissiales out re- 
pris dimanche, le 19 nov. 

* * * 

ALLEES ET VENUES 

M. et Mme O. Praud, ainsi que 
M. et Mme Marius Gerard sont alles 


a Regina, consulter un oculiste. Ils 
s’y sont rencontres avec le chroni- 
queur du “Patriote” qui etait alle 
la mettre ses machoires entre les 
mains (ou les pinces) d’un dentiste. 

De chez l’oculiste, si on a du sor- 
tir avec quelques piastres en moins, 
on a pu au moins montrer des lu¬ 
nettes en plus. Chez le dentiste, il a 
fallu tout laisser; 14 dents plus les 
piastres. De ces deux operations, 
la premiere, celle des dents, a pu 
etre sans douIeur( ils disent tous 
cela, les dentistes); et pour cette 
fois il y a certainement eu du vrai, 
mais pour la deuxieme, celle des 
piastres, liar les temps qui courent, 
il est difficile d’en dire autant. 

Enfin on s’est rattrappe quelque 
peu avec le plaisir de deux rassem- 
blements a l’Hotel du Vieux Loup”, 
32, Bloc Hamilton, ou nous a ete 
donnee la plus cordiale bienvenue, 
et ou a regne la plus tranche gaite. 


SAINT-FRONT 


Conferencier-Delegue: M. Louis 
Demay, vice-president de l’A.C.F.C., 
de Saint-Brieux. 

Percepteurs: MM. Louis Demay, 
J. Aubin. 

1.00: Rev. Mere Saint-Ignace, Rev. 
Mere Saint-Victorien, MM. Pierre 
Robitaille, Germain Hurion, Eloi 
Syrenne, Boromee Moisan, Adelard 
Messier, Jos. Vaillancourt, Miles A. 
Arsenault, L. Boucher, MM. Odilon 
Bellerive, Jos. Lanouette, Louis Le 
Strait, Jeremie Dufault, Philippe 
Tessier, Conrad Brisson, Jules Pla- 
mondon, Ferdinand Bertoncini, Jo¬ 
seph Basset, Noel Nivon, Marcel 
Samson, Narcisse Dufault, P. IL 
Bourque, Rosaire Robitaille, Andre 
Le Stratt, Henry Quessy, Donat 
Quessy, Aliihonse Picton, Maurice 
Bussiere, Desire Kaye, Charles Choi- 
niere, Amedee Plamondon, Philippe 
Proulx, P. Kuc, Madame Dubreuil. 

50 sous: Mme P.-II. Plamondon, 
MM. Willie Richard, A. Fortin, M. 
Prevost, Eugene Hurion, Paul Du- 
Fault, Mile Marie Le Stratt. 

25 sous: Mmes Auriat, Prevost, 
MM. A. Roufosse, R. Plamondon. 

TOTAL: $39.50. 

-:o:- 


LAVENTURE 


Conferencier-Delegue: M. Eugene 
Durelte, de Shell-River. 

Percepteurs: MM. Oscar Henri, Ros. 
Ouellet, Urhain Paquet, Jos. Thi- 
bault, Lorenzo Tremblay. 

1.00: M. l’abbe A. Paradis, MM. 
M. Franfon, Ros. Ouellet. 

75 sous: M. Alfred Turgeon. 

50 sous: MM. Gilbert Doucette, 
Jos. Parent, Jos. Turgeon, Mme Flo¬ 
rence Turgeon, MM. Armand La- 
fond, A. Rodrigue, Julien Bargain. 

25 sous: MM. Henri Renault, Art. 
Authier, Henri Turgeon, Elzear 
Tremblay, Omer Laventure, Ad. La- 
venture, Art. Girard, E. Larivee, 
Turgeon, Magloire Turgeon, J.-P. 
Turgeon, Mme P. Rousseau, MM. 
Georges Tetreault,* L. Prefontaine, 
Jos. Tliibault, J.-B. Richeleau, Edm. 
Paquet, Jules Boire, Ludger Laven¬ 
ture, Oscar Henri, Emile Cardinal, 
Anonyme. 

20 sous: M. Jos. Boutin. 

15 sous: MM. Nap. Lavoie, Geor¬ 
ges Pichette. 

10 sous: MM. Josaphat Turgeon, 

G. Frechette, Pierre Franpon, Fer¬ 
nand Henri, Edmond Henri, Robert 
Henri, Mile Alice Henri. 

5 sous: MM. Josaphat Lajeunesse, 
Leon Henri. 

TOTAL: $14.05 


GRAVELBOURG 

Les paroissiens de Gravelbourg 
ont dignement observe la fete de 
1’Armistice cette annee. En grand 
nombre, ils se sont rendus a la ca- 
thedrale Ste-Philomene ou Mgr A. 
Charest, cure, assiste de MM. les ab- 
bes Morin et Berube, vicaires, a 
chante un service solennel. Toutes 
les institutions de la ville y etaient 
representees ainsi que la Legion de 
Gravelbourg et quelques succursales 
des alentours. Des hommagfes res- 
pectueux furent rendus a tous ceux 
qui ont bravement donne leur vie 
outre-mer. 

♦ * ♦ 


PERIGORD 


Conferencier-Delegue: M. Louis 
Demay, vice-president de l’A.C.F.C., 
de Saint-Brieux. 

Percepteurs: MM. Edward Ber- 
Jiier, Louis Demay. 

2.00: M. l’abbe J.-A. Levesque. 

1.00: Rev. Mere Marie-Camille, 
Ilev. Mere Sainte-Melanie, MM. Hen¬ 
ri Patenaute, Aurele Marquette, Fer¬ 
dinand Dube, Edward Bernier, Al¬ 
bert Choquetle, Marc Pelletier, Alex 
Arsenault, ,loseph Fortier, Zenon 
Dube, Michel Dube, Adelard Lernai- 
re. 

TOTAL: $15.00. 


LISIEUX 

Conferencier-Delegue: Mgr Hen¬ 
ri Kugener, P.D., V.G., tic Willow- 
Bunch. 

Percepteur: M. Leon Isabelle. 

1.00: M. l’abbe Rodrigue Pussier, 
M. J.-R. Beauregard, Mile R. H. Beau¬ 
regard, MM. R. Boutin, H. Bouvier, 

H. Brisebois, O.-W. Chretien, J. Des- 
haye, lid. Chretien, V. Deshaye, Am. 
Faucher, Edmond Fafard, Emile Fa- 
fard, Leon Isabelle, J.-T. Letour- 
neau, Em. Prefontaine, Georges Pre^ 
fontaine, Madame Leda Prefontaine, 
MM. Omer Prefontaine, G.-H. Tes¬ 
sier, Mme Malvina Rondeau. 

50 sous: Mile A. Arsenault, MM. 
Andre Baril, Thomas Baril, H. Bou¬ 
tin, Cleophas Chretien, Leo Fafard, 
Edmond Lamontagne, Louis Mar- 
chand, 0. Turner. 

25 sous: MM. E.-U. Audette, C.-E. 
C te, Joseph Chretien, Joseph Dou- 
ville, Laurent Fafard, Paul Lamon- 
lagne, II. Mindjak, Albert Prefon¬ 
taine. 

20 sous: M. Jean Prefontaine. 

15 sous: M. Laurent Brisbois. 

10 sous: MM. Martin Brenner, 
Laurent Isabelle, Jean-Paid Isabel¬ 
le, Mile Therese Isabelle. 

TOTAL: $28.25. 


Conference 

Dimanche dernier, sous les aus¬ 
pices de la Ligue Catholique femini¬ 
ne, M. l’abbe R. Berube donnait une 
conference des plus interessanles 
intitulee: “La formation du respect 
du a la femme par le jeune homme”. 
Une trentaine de dames sont venues 
profiter des sages conseils du con- 
ferenceier. Mgr A. Charest, notre cu¬ 
re y assistait et termina la reunion 
par quelques mots de remerciements 
a l’endroit de M. Berube. II est a 
soubaiter que de Idles conferences, 
a la fois si interessantes et si ins- 
tructives soient davantage favori- 
sees par la Ligue Catholique femi¬ 
nine. 

* * * 

Bazar 

Mercredi apres-niidi, le 15 no¬ 
vembre, s’ouvrait le bazar annuel 
au profit du Monastere du Precieux- 
Sang de Gravelbourg. M. l’abbe Be¬ 
rube, vicaire, benit les tables. 

Un grand nombre d’objets de fan- 
taisies, d’ouvrages a la main, de 
peintures, des jouets de toutes sor- 
tes comme d’objets de piete etaient 
etales aftisliquement sur des comp- 
toirs. Des billets de rafles ont etc 
vendus sur divers objets. Un gouter 
fut servi de 4 heures a 11 heures 
p.m. au fond de la salle dans un 
coin decore avec gout et surmonle 
du nom “Cafeteria.” 

Le tout etait sous l’habile direc¬ 
tion de quelques dames devouees de 
la paroisse. Ce bazar s’est tenu du 
15 ail 19 novembre. 


LE MESSAGE DE PIE XII 
A WASHINGTON 

CITE DU VATICAN, — Sa Saintc- 
le le Pape Pie XII a fait parvenir 
par radio, un message de souhaits a 
la “Catholic University of America” 
de Washington, a l’occasion dc son 
cinquantieme anniversaire de fon- 
dation. Le Pape, qui a parle environ 
sept minutes, a insiste particuliere- 
mcnl sur le probleme de l’education 
chretienne dc la ieunesse qui “n’a 
jamais ete d’une importance plus 
vitalc qu’aiijourd’hui”. Le Souve- 
raiu Pontife a parle de son studio 
particulier. 


Accessoires 

pour 

AUTOS 

de toutes marques 
Si votre auto a besoin de repa¬ 
rations, venez nous voir. 

Nos prix vous surprendront 

New Auto 
Wreckers 

Tel: 2202 172 Rue River 

Princc-AIbert, Sask. 
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